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 Abréviations  

Les abréviations suivantes ont été utilisées. Les 

lecteurs sont fortement encouragés à les lire dans leur 

intégralité. 
(s.a.w.) sal-lallahu ‘alaihi wa sallam, signifiant « que la 

paix et les bénédictions d’Allah soient sur lui », est écrit 

après le nom du Saint Prophète Muhammad(s.a.w.). 
(a.s.) ‘alaihis/‘alaihimus salam, qui signifie « que la paix 

soit sur lui/eux », est écrit après le nom des Prophètes 

autres que le Saint Prophète Muhammad(s.a.w.). 
(r.a.) radi-Allahu ‘anhu/ ‘anha/ ‘anhum, qui signifie 

« qu’Allah soit content de lui/d’elle/d’eux », est écrit 

après les noms des Compagnons du Saint Prophète 

Muhammad(s.a.w) ou du Messie Promis(a.s.). 

(r.h.) rahimahullah, qui signifie « qu’Allah lui accorde 

Sa miséricorde », est écrit après les noms des 

musulmans pieux décédés qui ne sont pas des 

Compagnons du Messie Promis(a.s.). 
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Système de translittération des mots arabes 

Nous avons eu recours à un système de translittération suivant 
de près celui de la Royal Asiatic Society. 

 attaque vocalique forte ' ء

  b ب

 t ت

 th se prononce comme le th anglais dans thing ث

 j se prononce comme le j anglais dans jump ج

   h spirante laryngale sourde, plus forte que le h ح

   kh se prononce comme le ch allemand dans achtung خ

 d د

 dh se prononce comme le th anglais dans that ذ

 r se rapproche du r espagnol ر

 z ز

 s س

 sh se prononce comme ch dans chapeau  ش

 s s emphatique  ص
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 d d emphatique ض

 t t emphatique ط

 z dh emphatique (pour dh, voir page précédente) ظ

  laryngale spirante ne correspondant à aucun son ‘ ع

  du français 
 gh se rapproche du r parisien غ
 f ف

   q se prononce comme un k guttural du fond ق

  de la gorge 

 k ك

 l ل

 m م

 n ن

  h h légèrement aspiré comme dans le mot hope ه

  en anglais 

 w se prononce comme le w anglais dans when و

 y se prononce comme le y anglais dans yellow ي

 a la voyelle courte a 
 a la voyelle longue a 
 i la voyelle courte i 
 i la voyelle longue i 
 u la voyelle courte ou 
 u la voyelle longue ou 
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Préface 

A CROYANCE EN LA MORT NATURELLE de ‘Isā Ibn Maryam(a.s.) 
est, sans nul doute, ce qui distingue la Communauté 
Islamique Ahmadiyya des autres musulmans. S’il est 

avéré que le Saint Prophète Muhammad(s.a.w.) avait prophétisé 
l’avènement d’un Messie durant les Derniers Temps, s’agit-il de 
celui envoyé aux enfants d’Israël plus de 2000 ans de cela ? Le 
Saint Coran, la source principale de la doctrine islamique, 
soutient-il la thèse de l’ascension physique de Jésus(a.s.) au Ciel ? 

Les pages qui suivent visent à prouver – versets du Coran à 
l’appui – que Jésus(a.s.), à l’instar des autres Prophètes de Dieu, 
a connu une mort naturelle. 

Nous remercions Abdul Ghany Jahangeer Khan, Ata-Ul-
Qayyum Joomun et Asad Mujeeb, membres du Bureau 
Francophone Central, ainsi que Khalid Larget, du Luxembourg, 
pour la rédaction et la révision de cet ouvrage. 

 
Munir-ud-Din Shams 
Additionnal Wakilut-Tasnif 
Royaume-Uni 

 
 

 
 
 
 
 
 
 

L
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Introduction 

OMBRE DE musulmans croient que ‘Isā Ibn Maryam(a.s.) 
Jésus, Prophète de Dieu envoyé aux israélites, a été 
élevé physiquement au ciel et qu’il en descendra, en 

chair et en os, à la Fin des Temps. Cette opinion est-elle fondée 
sur les énoncés du Coran et des Hadiths ? Au fil des pages qui 
suivent, nous tenterons de répondre à cette question cruciale, 
sur laquelle repose la renaissance de l’Islam. 

Une note pour le lecteur : la numérotation des versets du 
Coran utilisée dans cet ouvrage compte la Basmalah 
(Bismillahir Rahmanir Rahim) comme premier verset de chaque 
sourate, conformément à la traduction faite par la 
Communauté Islamique Ahmadiyya. La raison en est que la 
Basmalah a été révélée au Prophète(s.a.w.) de l’Islam au même 
titre que les autres versets. Les autres traductions citées dans 
le présent ouvrage ne considèrent pas la Basmalah comme 
premier verset. Le lecteur remarquera donc une différence d’un 
chiffre par rapport à l’ordre numérique. Exemple : le verset 26 
du chapitre 7 dans la traduction Ahmadiyya sera le verset 25 
du même chapitre dans les autres traductions. 

Les quatre croyances concernant ‘Īsā ibn Maryam(a.s.) 
Avant de présenter les arguments puisés du Saint Coran 

prouvant que ‘Īsā ibn Maryam(a.s.) (Jésus, le fils de Marie) est 
décédé, à l’instar de tous les Prophètes qui l’ont précédé, il 
convient de rappeler les quatre opinions doctrinales qui 
existent à son sujet. 

 La croyance des juifs 
Les juifs affirment que Jésus(a.s.), un homme âgé d’une 

trentaine d’années, s’était proclamé Messie, affirmant qu’il 
allait rétablir le Royaume de David sur Terre. Ils tenaient cet 

N
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homme pour un imposteur, basant leur position sur les raisons 
suivantes : 

Premièrement, le Prophète Élie, qui était vivant au ciel et qui 
devait en descendre avant l’arrivée du Messie n’est toujours pas 
réapparu. 

Deuxièmement, l’Ancien Testament stipule que tout faux 
prophète doit périr et que celui qui est mis à mort sur le bois 
est maudit 1 . Étant donné que les juifs contemporains de 
Jésus(a.s.) croient qu’il périt sur la croix, Jésus(a.s.) était, selon 
eux, un imposteur et donc maudit par Dieu. (Qu’Allah nous 
préserve d’entretenir une telle opinion !) 

 La croyance chrétienne 
Les chrétiens croient qu’Adam(a.s.) commit une transgression 

et que par conséquent toute la race humaine hérita de son 
péché originel. Cependant, Dieu étant Juste, il était nécessaire 
que les pécheurs soient punis ; mais puisque l’obéissance 
totale à la Loi est chose impossible, l’homme demeure à tout 
jamais pécheur et éloigné du salut. D’autre part, Dieu est Bon 
et Sa Bonté exige que l’homme ne soit pas châtié. Dieu envoya 
sur terre Son Fils unique, Jésus(a.s.) Fils de Marie, pour souffrir 
entre les mains des hommes et mourir sur la croix afin de 
racheter les péchés de l’humanité. 

Ainsi chrétiens et juifs, disent que le Christ connut une mort 
maudite (qu’Allah nous en préserve !). Le sens de cette 
malédiction réside, pour les chrétiens, dans le fait qu’ils 
considèrent sa mort maudite afin d’obtenir le rachat des péchés 
de l’humanité, tandis que pour les juifs, Jésus(a.s.) était maudit 
en raison de sa qualité de faux prophète. Les chrétiens croient 
aussi que trois jours après sa mort sur la croix, Jésus(a.s.) 
monta au ciel pour s’asseoir à la droite de Dieu. 

 La croyance de l’orthodoxie musulmane 
Les musulmans n’acceptent ni la thèse juive, ni celle des 

chrétiens. Ils ont, cependant, adopté la croyance chrétienne qui 
considère Jésus(a.s.) vivant au ciel. 

Puisqu’ils ne pouvaient pas complètement rejeter la croyance 
juive, ils disent que celui qui fut crucifié n’était pas Jésus(a.s.) 

                                                           
1 Voir Deutéronome chapitre 18 verset 20 et chapitre 21 versets 22 à 23 
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mais quelqu’un qui lui ressemblait. D’après leur 
compréhension des textes, Jésus(a.s.) fut élevé physiquement au 
ciel, et doit en descendre avant la fin du monde pour tuer le 
Dajjal (l’Antéchrist), briser la croix, et exterminer la race 
porcine. Ces musulmans avancent deux arguments pour 
soutenir leur thèse : 

Premièrement : il est dit dans le Saint Coran que les juifs ne 
l’ont ni tué ni crucifié ; mais que Dieu l’a élevé à Lui, c’est-à-
dire « au ciel » selon leur interprétation. (Chapitre 4, versets 
158 à 160) 

Deuxièmement : les Hadiths affirment que Jésus(a.s.) reviendra 
dans les Derniers Temps. 

Or, ni le Coran ni les Hadiths ne mentionnent le mot « ciel », 
mais en raison de la présence des termes رفع (raf‘ – élévation) et  

 ils croient, à tort, que le mot « ciel » est ,(nuzūl – descente) نزول
sous-entendu, et attendent l’avènement physique du Prophète 
israélite. 

 La croyance des musulmans ahmadis 
D’après Mirza Ghulam Ahmad(a.s.), le Messie Promis et Imam 

Al-Mahdi, les thèses juives, chrétiennes et musulmanes sont 
dénuées de tout fondement. Jésus(a.s.) fils de Marie, fut sauvé 
par Allah de la mort maudite. La vérité est que Jésus(a.s.) n’a pas 
été tué par les juifs, ni n’est-il mort sur la croix, ni encore n’est-
il monté physiquement au ciel. Cette interprétation des 
musulmans ahmadis est attestée par le Saint Coran et les 
Hadiths, comme nous allons le démontrer dans le présent 
ouvrage. 
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La loi naturelle : tous les êtres humains sont 
mortels 

Le premier argument se trouve dans la loi naturelle 
concernant la vie et la mort de l’Homme, loi promulguée par 
Dieu et décrite dans le Saint Coran. Dieu affirme à cet effet : 

tΑ$s% $ pκÏù tβ öθu‹øt rB $yγ‹Ïù uρ tβθè?θßϑs? $pκ ÷] ÏΒuρ tβθã_tøƒ éB ∩∪ 

Il dit : « Là vous demeurerez, et là vous mourrez, et 
c’est de là qu’on vous fera sortir. » (Chapitre 7, verset 
26) 

C’est-à-dire, vous passerez votre vie sur Terre ; la mort 
viendra vous surprendre ici-bas et de la Terre vous sortirez un 
jour. Ainsi la vie humaine est entièrement attachée à la Terre. A 
l’heure de la mort, Dieu élève l’âme vers Lui et le corps 
redevient poussière et la résurrection se fera le Jour du 
Jugement Dernier. 

La vie humaine est marquée de deux étapes : la naissance et 
la mort toutes deux liées à la Terre. Dieu explique pourquoi Il a 
ainsi arrangé les choses : 

óΟ s9r& È≅yè øg wΥ uÚö‘ F{$# $ ·?$xÏ. ∩∪ [™ !$u‹ôm r& $ Y?≡uθøΒr& uρ ∩∪ 

« N’avons-nous pas fait la terre pour les contenir tous – 
les vivants et les morts ? » (Chapitre 77, versets 26-27) 

Le Prophète Muhammad(s.a.w.) est-il monté au ciel ? 
Les incroyants de la Mecque demandèrent au Prophète 

Muhammad(s.a.w.) de monter au ciel et d’en descendre avec un 
livre. Dieu lui donna l’ordre de leur présenter la loi divine qui 
affirme que l’homme ne peut monter au ciel avec son enveloppe 
charnelle. Par conséquent, le Prophète, étant humain, ne 
pouvait accéder à leur demande. 
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÷ρr& tβθä3 tƒ y7 s9 ×MøŠt/ ⎯ÏiΒ >∃ã÷z ã— ÷ρr& 4’n∋ ös? ’Îû Ï™ !$yϑ¡¡9$#  

⎯s9 uρ š∅ÏΒ÷σœΡ y7ÍhŠÏ%ãÏ9 4©®L ym tΑÍi”t∴ è? $uΖøŠn= tã $ Y7≈ tFÏ. …çνäτ tø)̄Ρ 3  

ö≅è% tβ$ys ö7ß™ ’În1u‘ ö≅yδ àMΖä. ωÎ) #Z|³o0 Zωθ ß™§‘ ∩∪ 

« …ou que tu n’aies une maison en or, ou que tu ne 
montes au ciel ; et nous ne croirons pas à ton ascension 
avant que tu ne nous aies fait descendre un livre que 
nous puissions lire. » Dis : « Saint est mon Seigneur ! Je 
ne suis qu’un homme envoyé en tant que Messager. » (Le 
Saint Coran, chapitre 17, verset 94) 

Cela signifie que « je ne suis ni ange ni Dieu, mais un simple 
homme que Dieu vous a envoyé comme Prophète ; comment 
donc puis-je enfreindre la loi de la nature de Dieu ? Dieu est 
Saint et ne peut violer la loi qu’Il a Lui-même établie. » 

Il y a là matière à réflexion. Les mécréants de l’Arabie 
demandent un prodige au plus grand Prophète qu’est 
Muhammad(s.a.w.) promettant de croire en lui après l’avoir vu 
monter au ciel, mais le Prophète(s.a.w.) refuse d’obtempérer en 
disant qu’il n’en a pas le pouvoir, car ce serait contraire à la loi 
naturelle établie par Dieu pour l’humanité. 

Or, l’on se souviendra que Pharaon avait demandé à Moïse(a.s.) 
s’il pouvait, avec sa prière, arrêter telle ou telle calamité, disant 
qu’il croirait en lui si ses supplications étaient exaucées. 
Moïse(a.s.) savait pertinemment bien que jamais Pharaon ne 
croirait en lui, mais il avait prié pour l’éloignement des plaies 
parce que les demandes de Pharaon n’étaient pas contre les lois 
naturelles. 

Le Saint Prophète Muhammad(s.a.w.) était-il moindre que 
Moïse(a.s.) quand il rejeta les demandes des mécréants de sa 
patrie ? Bien au contraire : il est le plus grand des Prophètes. 
La demande de Pharaon n’était pas contre la loi naturelle et fut 
donc agréée ; mais la demande des Arabes l’était car l’homme, 
avec son enveloppe charnelle ne peut monter vers Dieu. Il n’y a 
que deux moyens pour rencontrer Dieu : 

1. Dans un rêve ou un songe : par exemple, le soir du Mi‘rāj 
(ascension spirituelle du Prophète), le Saint Prophète 
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Muhammad(s.a.w.) fut doté d’un corps et d’une monture de 
nature spirituelle afin d’atteindre Dieu. 

2. Après la mort, en quittant l’enveloppe charnelle, l’âme peut, 
pour ainsi dire, monter au ciel ; le corps quant à lui reste sur 
Terre. La mort est en vérité le seul moyen pour quitter ce 
monde et pour partir vers Dieu. Le rêve n’offre qu’une rencontre 
temporaire. 

La mort est une nécessité 
Dieu dit : 

ö≅è% Ν ä39©ù uθtGtƒ à7 n= ¨Β ÏNöθyϑø9 $# “Ï% ©!$# Ÿ≅Ïj.ãρ öΝ ä3Î/ ¢ΟèO 4’ n<Î) öΝä3 În/u‘ šχθãè y_ öè? ∩∪ 

Dis : « L’ange de la mort qui est chargé de vous, vous fera 
mourir ; ensuite c’est à votre Seigneur que vous serez 
ramenés. » (Chapitre 32, verset 12) 

Voilà la seule façon de retourner à Dieu. 
Il y a un autre verset qui prouve aussi que l’homme ne peut 

vivre éternellement. 

ª!$#uρ ö/ä3 s)n= s{ ¢ΟèO öΝ ä39©ùuθtGtƒ 4 

« Et Allāh vous crée, puis Il vous fait mourir » (Chapitre 16, 
verset 71) 

La loi divine stipule que celui qui naît doit mourir. Certains 
connaîtront la sénilité, phase de déclin et de 
dégénérescence. Le corps ne peut empêcher l’âme de le quitter. 
En bref, avec le passage du temps l’homme connaît la vie, puis 
la vieillesse et enfin le trépas. Dieu a doté l’homme d’un corps 
humain qui se détériore avec le passage du temps ; il devient 
inutilisable et n’est plus en mesure de retenir l’âme captive. 

Dieu dit encore : 

⎯tΒuρ çνöÏdϑyè œΡ çμó¡Åe6 uΖçΡ ’Îû È,ù= sƒ ø:$# ( Ÿξsù r& tβθè= É)÷è tƒ ∩∪ 

« Et celui à qui Nous accordons une longue vie, Nous le 
faisons régresser vers un état de sénilité. Ne veulent-ils 
donc pas comprendre ? » (Chapitre 36, verset 69) 
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C’est-à-dire la longévité a pour conséquence la diminution de 
la vigueur corporelle. N’est-ce pas assez pour comprendre que 
la mort doit s’ensuivre, sachant que le corps n’a plus de 
pouvoir de résistance et ne peut plus retenir l’âme ? L’âge 
avancé n’est bon ni pour le corps ni pour l’esprit. L’écorce 
charnelle se désagrège et l’âme prend finalement son envol vers 
l’Au-delà. 

Retenez bien ces versets : 

‘≅ä. <§øtΡ èπs)Í←!#sŒ ÏNöθyϑø9 $# 3 

« Chaque âme goûtera la mort ! » (Chapitre 21, verset 36) 
C’est une loi naturelle irrévocable faite pour le corps de 

l’homme et Dieu ne peut l’enfreindre, sans trahir la confiance 
des hommes en l’immuabilité de Ses lois. Il affirme à cet effet : 

⎯n= sù y‰Åg rB ÏM ¨ΨÝ¡Ï9 «!$# WξƒÏ‰ö7s? ( 

« Jamais tu ne trouveras quelque changement dans la 
pratique d’Allah… » (Chapitre 35, verset 44) 
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On ne revient plus sur terre après la mort 

L’homme peut-il retourner sur terre après sa mort ? Cette 
question a été largement traitée dans le Saint Coran. Dieu 
affirme à titre d’exemple : 

îΠ≡tym uρ 4’n? tã >πtƒös% !$yγ≈ oΨõ3 n= ÷δr& öΝßγ̄Ρ r& Ÿω šχθãè Å_ ötƒ ∩∪ 

« Et c’est un décret invariable pour toute ville que Nous 
avons détruite, que ses habitants ne retourneront pas à 
cette vie. » (Chapitre 21, verset 96) 

Quand Dieu détruit les habitants d’une cité ou d’un village, 
jamais ils ne reviennent à la vie, car Il dit : 

óΟ s9r& (#÷ρ ttƒ ö/x. $ uΖõ3n= ÷δr& Ν ßγn= ö6s% š∅ÏiΒ Èβρãà)ø9 $# öΝåκ ¨Ξr& öΝ Íκö s9 Î) Ÿω tβθãè Å_ ötƒ ∩∪ 

« N’ont-ils pas vu combien de générations Nous avons 
anéanties avant eux et qu’elles ne retournent jamais à 
eux ? » (Chapitre 36, verset 32) 

Parmi ceux qui ont quitté ce monde personne n’y est jamais 
retourné. Si on désire pratiquer des bonnes œuvres, c’est dans 
cette vie même que l’on doit s’activer afin de réaliser ce noble 
objectif, avant qu’il ne soit trop tard. Dieu dit encore : 

#©̈L ym #sŒÎ) u™ !%ỳ ãΝèδy‰ tnr& ßNöθyϑø9 $# tΑ$s% Éb> u‘ Èβθãè Å_ ö‘$# ∩∪ 

 þ’Ìj? yè s9 ã≅yϑôãr& $ [sÎ=≈ |¹ $yϑŠÏù àM ø.ts? 4 Hξx. 4 $ yγ̄ΡÎ) îπyϑÎ= x. uθèδ $yγè= Í←!$ s% (  

⎯ÏΒuρ ΝÎγÍ←!#u‘ uρ î ŷ— öt/ 4’ n<Î) ÏΘ öθtƒ tβθèWyè ö7ãƒ ∩∪ 

« Jusqu’à ce que, quand la mort vient à l’un d’entre eux, il 
dit : « Mon Seigneur, renvoie-moi, afin que je puisse agir 
bien dans la vie que j’ai laissée en arrière. » Jamais de la vie, 
ce n’est qu’un mot absurde qu’il prononce. Et derrière eux 
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se trouve une barrière jusqu’au jour où ils seront 
ressuscités. » (Chapitre 23, versets 100 à 101) 
Ainsi il n’y a point de retour après la mort : l’homme doit 

passer par le barzakh2 et attendre le Jour du Jugement. 
Le Saint Coran affirme : 

ª!$# ’®ûuθtGtƒ }§àΡF{ $# t⎦⎫Ïm $ yγÏ?öθtΒ © ÉL©9 $#uρ óΟs9 ôM ßϑs? ’Îû $yγÏΒ$ oΨtΒ (  

ÛÅ¡ôϑçŠsù © ÉL©9 $# 4© |Ós% $pκ ö n= tæ |Nöθyϑø9 $# ã≅Å™ öãƒ uρ #“t÷z W{ $# #’n< Î) 9≅y_ r& ‘‡Κ |¡•Β  

4 ¨βÎ) ’Îû šÏ9≡sŒ ;M≈ tƒUψ 5Θ öθs)Ïj9 šχρã©3 xtGtƒ ∩∪ 

« Allāh enlève les âmes des êtres vivants au moment de leur 
mort ; et aussi celle de ceux qui ne sont pas encore morts, 
pendant leur sommeil. Puis Il retient celles contre lesquelles 
Il a décrété la mort, et renvoie les autres jusqu’à un terme 
désigné. Assurément, il y a en cela des Signes pour un 
peuple qui réfléchit. » (Chapitre 39, verset 43) 
Étudiez le Saint Coran en entier et vous n’y trouverez pas un 

seul verset contredisant cette loi divine. Aucun verset ne stipule 
que l’homme, même Prophète, puisse monter au ciel avec son 
corps d’argile, ou bien monter physiquement vers Dieu avant la 
mort. Mais la réalité est qu’une fois arrivé auprès de Dieu en 
passant par le seuil de la mort, on ne peut plus revenir en 
arrière. 

On peut maintenant se demander si Jésus(a.s.) était un homme, 
un ange, ou, selon les chrétiens, fils de Dieu ou Dieu ? Un 
musulman ne peut croire que Jésus(a.s.) était un ange ou fils de 
Dieu, car il est clairement dit dans le Coran qu’il était le fils de 
Marie, un être humain et un envoyé de Dieu. Quant à la pensée 
qu’un homme puisse être Dieu, elle est d’une si grande 
absurdité qu’elle ne mérite aucun commentaire. 
 

                                                           
2 Etape intermédiaire entre la mort et la résurrection. 
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Les Prophètes sont des êtres humains 

Un ignorant pourrait déclarer que ‘Isa(a.s.) (Jésus), en sa 
qualité de Prophète de Dieu, a pu monter au ciel en raison de 
ce privilège. Cependant, comme il a été déjà démontré, 
qu’aucun être humain, Prophète ou non, ne peut monter au 
ciel avec son corps d’argile – la même loi s’appliquait à notre 
grand Prophète Muhammad(s.a.w.) quand les idolâtres mecquois 
lui demandèrent de monter au ciel pour en revenir avec un livre. 
Néanmoins, Dieu dit clairement dans le Saint Coran que les 
Prophètes sont des êtres humains et non des anges : 

≅è% öθ©9 šχ%x. ’Îû ÇÚö‘ F{$# ×πx6 Í×̄≈ n= tΒ šχθà± ôϑtƒ t⎦⎫ÏiΨÍ≥ yϑôÜãΒ $ uΖø9̈”t∴ s9 Ο ÎγøŠn= tæ š∅ÏiΒ 

 Ï™!$ yϑ¡¡9$# $ Z6n= tΒ Zωθ ß™ §‘ ∩∪ 

« Dis : « S’il y avait eu sur terre des anges se promenant en 
paix et en tranquillité, Nous leur aurions certainement 
envoyé du ciel un ange en tant que Messager. » (Chapitre 17, 
verset 96) 
Etant des êtres humains, il est nécessaire que le Prophète 

envoyé vers nous soit un homme comme nous et non un ange. 

!$ tΒuρ $ uΖù= y™ ö‘ r& ⎯ ÏΒ šÎ= ö6s% ωÎ) Zω%ỳ Í‘ û©ÇrθœΡ ΝÍκ ö s9Î) 

« Et avant toi Nous n’avons envoyé en tant que Messagers 
que des hommes que Nous avons inspirés parmi les 
habitants des cités… » (Chapitre 12, verset 110) 
C’est-à-dire, qu’il n’y a aucune différence d’ordre 

physiologique entre les hommes et les Prophètes. Ceci est 
clairement stipulé une fois encore dans les versets suivants : 

!$tΒuρ $uΖù=y™ö‘r& šn=ö6s% ωÎ) Zω%ỳ Í‘ û©ÇrθœΡ öΝÍκös9Î) ( (#þθè=t↔ó¡sù Ÿ≅÷δr& Ìò2Ïe%!$# βÎ) óΟçFΖä. Ÿω šχθßϑn=÷ès? ∩∪ $tΒuρ 

öΝßγ≈oΨù=yèy_ #Y‰|¡y_ ω tβθè=à2ù'tƒ tΠ$yè©Ü9$# $tΒuρ (#θçΡ%x. t⎦⎪Ï$Î#≈yz ∩∪ 
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« Et avant toi, Nous n’avons envoyé en tant que Messagers 
que des hommes à qui Nous avons donné des révélations. 
Demandez donc à ceux qui sont versés dans les Rappels 
divins, si vous ne savez pas. Et Nous ne leur avons pas fait 
des corps qui ne mangeaient pas de nourriture, non plus 
qu’ils ne devaient vivre pour toujours. » (Chapitre 21, versets 
à 8 à 9) 
C’est-à-dire que les Prophètes étaient physiologiquement 

semblables aux autres hommes et avaient la même durée de 
vie ; ils ne sont pas immortels mais passent par la mort pour 
arriver jusqu’à Dieu. 

Nous musulmans ahmadis sommes surpris quand des 
musulmans, ignorant la réalité de loi divine, estiment que 
Jésus(a.s.) est au ciel avec son corps charnel. Il n’était qu’un 
Prophète de Dieu et mourut comme tous les autres Prophètes. 
Comment se peut-il que le Saint Prophète Muhammad(s.a.w.), le 
plus grand de tous les Prophètes passés et à venir, soit mort et 
enterré, alors que Jésus(a.s.), quant à lui, serait vivant au ciel 
avec son corps d’argile ? Or, c’est ce que certains musulmans 
osent prétendre. 

S’adressant au Saint Prophète Muhammad(s.a.w.) Dieu 
souligne : 

$ tΒuρ $ uΖù= yè y_ 9|³t6 Ï9 ⎯ÏiΒ šÎ= ö6 s% t$ù# ã‚ø9 $# ( ⎦'⎪ Î*sù r& ¨M ÏiΒ ãΝßγsù tβρà$Î#≈ sƒø:$# ∩∪ ‘≅ä. <§øtΡ èπs)Í←!#sŒ ÏNöθyϑø9 $# 3 

« Nous n’avons accordé la vie éternelle à aucun être humain 
avant toi [Muhammad(s.a.w.)]. Si donc tu devais mourir, 
vivront-ils ici-bas éternellement ? Chaque âme goûtera la 
mort… » (Chapitre 21, versets 35 et 36) 
Il est déplorable que les théologiens innovateurs et leurs 

disciples ignorants, prétendent aimer le Saint Prophète 
Muhammad(s.a.w.) alors qu’ils suivent des croyances analogues à 
celle des chrétiens. En conséquence, il n’est point étonnant que 
de nombreux musulmans ignorants, aient embrassé le 
christianisme. Curieusement les théologiens musulmans ne 
semblent pas trop s’en émouvoir. Pour eux, l’honneur de notre 
Prophète semble être accessoire, eu égard à leurs intérêts 
personnels qui priment avant tout. 
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La mort du Saint Prophète Muhammad(s.a.w.) 

L’Ijma‘ (الإجماع) est une locution islamique signifiant 
l’unanimité de tous les musulmans d’une époque sur une 
question religieuse particulière. Une seule voix dissidente 
suffira pour opposer un veto à l’Ijma‘. 

L’opinion unanime des Compagnons du Saint Prophète 
Muhammad(s.a.w.) a la même valeur qu’une décision de ce 
dernier, et la rejeter signifie incroyance. 

La confusion régna lors de l’annonce de la mort du Saint 
Prophète Muhammad(s.a.w.) ; certains disaient qu’il avait 
trépassé mais ‘Umar ibn Khattab insistait qu’il n’était pas mort, 
et qu’il s’était, à l’instar de Moïse(a.s.), absenté pour rencontrer 
Dieu, s’apprêtant à revenir à tout instant. ‘Umar ibn al-Khattab 
était si agité quant à la question de la mort du Prophète(s.a.w.) 
qu’il se disait prêt à tuer tous ceux qui le contrediraient. Quand 
‘Abu Bakr(r.a.) (le premier calife) eut la confirmation de la triste 
nouvelle, il déclara : 

« Quant à celui d’entre vous qui adorait Muhammad, qu’il 
sache que Muhammad est mort. Et quant à celui parmi vous 
qui adorait Allah, qu’il sache qu’Allah est Vivant et qu’Il ne 
meurt pas. » (Sahih Al-Bukhari, Volume 5). 

Ensuite il récita le verset suivant du Saint Coran afin de 
démontrer que Muhammad(s.a.w.) avait en effet rendu l’âme : 

$ tΒuρ î‰£ϑpt èΧ ωÎ) ×Αθß™ u‘ ô‰ s% ôM n= yz ⎯ÏΒ Ï&Î# ö7s% ã≅ß™ ”9 $# 4 ⎦'⎪ Î*sù r& |N$ ¨Β ÷ρr& Ÿ≅ÏFè% ÷Λ ä⎢ ö6n= s)Ρ$# #’n? tã öΝä3 Î6≈s)ôãr& 4 
⎯tΒuρ ó=Î= s)Ζ tƒ 4’n? tã Ïμø‹t6É)tã ⎯n= sù §ÛØtƒ ©!$# $ \↔ø‹x© 3 

 “Ì“ ôfu‹y™ uρ ª!$# t⎦⎪ ÌÅ6≈¤±9$# ∩∪ 

« Et Muhammad n’est qu’un Messager. Tous les Messagers 
avant lui sont morts. Alors s’il mourait ou s’il était tué, 
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retourneriez-vous sur vos pas ? Et celui qui retourne sur 
ses pas ne nuira nullement à Allāh. Et Allāh récompensera 
sûrement ceux qui sont reconnaissants. » (Chapitre 3, verset 
145) 
Ce verset fut révélé sept ans auparavant suite à une fausse 

rumeur répandue sur le champ de bataille à 'Uhud, à l’effet que 
le Saint Prophète Muhammad(s.a.w.) avait été tué. Il affirme que 
même si la rumeur était fondée, cela n’aurait pas dû ébranler la 
foi des fidèles ; Muhammad(s.a.w.) n’est qu’un Prophète, et 
comme les Prophètes avant lui étaient morts, lui aussi devait 
mourir un jour ; seul le Dieu de l’Islam vit éternellement. 

Sept ans après 'Uhud, s’adressant aux compagnons 
assemblés dans la mosquée, 'Abu Bakr(r.a.), compagnon du 
Saint Prophète(s.a.w.) et premier calife, leur cita ce même verset 
afin de les convaincre du décès du Saint Messager(s.a.w.). Ainsi 
ce verset prouve clairement que les Prophètes qui avaient 
précédé le Saint Prophète Muhammad(s.a.w.), y compris Jésus(a.s.), 
étaient tous décédés ; car si l’un d’entre eux était encore vivant 
le verset n’aurait pas pu être cité comme preuve de la mort du 
Saint Prophète Muhammad(s.a.w.) et les Compagnons auraient 
objecté en disant que Jésus(a.s.) est lui toujours vivant au ciel. 

« Khalā » signifie mourir 
Comme évoqué plus haut, le contexte de ce verset est la mort 

du Prophète Muhammad(s.a.w.). Le verbe خلا (Khalā) utilisé pour 
les êtres humains signifie entre autres « passer », « s’écouler » 
ou « mourir »3. En voici quelques usages tirés du Saint Coran. 

 1er usage 

y7 ù= Ï? ×π̈Βé& ô‰s% ôM n= yz ( $ yγs9 $tΒ ôM t6|¡ x. Νä3 s9 uρ $ ¨Β öΝ çFö; |¡x. ( 

C’est là un peuple qui est bel et bien passé de ce monde ; ils 
ont ce qu’ils ont acquis ; vous aurez aussi ce que vous aurez 
acquis… (Chapitre 2, verset 135) 

                                                           
3 Arabic-English Lexicon de Edward William Lane 
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 2e usage 

y7 Ï9≡x‹x. y7≈ oΨù= y™ö‘ r& þ’Îû 7π̈Βé& ô‰s% ôMn= yz ⎯ÏΒ !$ yγÎ= ö6s% ÖΝ tΒé& (#uθè=÷GtFÏj9 ãΝ Íκ ön= tã ü“ Ï%©!$# !$uΖø‹ym ÷ρ r& y7 ø‹s9 Î) 

« C’est ainsi que Nous t’avons envoyé à un peuple que 
d’autres peuples, maintenant disparus, ont devancé, afin 
que tu puisses leur réciter ce que Nous t’avons révélé… » 
(Chapitre 13, verset 31) 

 3e usage 

y7 Í×̄≈ s9 'ρé& t⎦⎪Ï%©!$#  Yym ÞΟÎγøŠn= tæ ãΑöθs)ø9 $# þ’Îû 5/uΓ é& ô‰s% ôM n= yz ⎯ ÏΒ ΝÎγÎ= ö7s% z⎯ ÏiΒ Çd⎯Åg ø:$# Ä§ΡM}$#uρ (  

öΝåκ ¨ΞÎ) (#θçΡ$Ÿ2 t⎦⎪ÎÅ£≈ yz 

Ce sont ceux-là contre qui la condamnation au châtiment 
est venue à échéance tout comme avec les communautés des 
djinns et des hommes qui les avaient devancés. En vérité, ils 
étaient les perdants. (Chapitre 46, verset 19) 

« Tous les Prophètes » inclut Jésus(a.s.) 
L’épithète ُالرسل ُ ُّ  (al-rusul) signifie « tous les Prophètes ». Selon le 

Arabic-English Lexicon d’Edward William Lane, l’article défini ال 
(al) est aussi utilisé pour indiquer tous les individus d’une 
espèce, lorsqu’il précède un nom collectif ; dans ce cas l’article 
 : À titre d’exemple .(tous les) (kull al) کل ال sous-entend (al) ال

t,Î= äzuρ ß⎯≈|¡ΡM}$# $ Z‹Ïè |Ê 

« …car l’homme a été créé faible. » (Chapitre 4, verset 29) 

tΠöθtƒ ßì yϑøg s† ª!$# Ÿ≅ß™ ”9 $# ãΑθà)uŠsù !#sŒ$ tΒ óΟ çGö6Å_ é& 

« (Rappelle-toi) le jour où Allah rassemblera (tous) les 
messagers, et qu’Il dira : « Que vous a-t-on donné comme 
réponse ? » (Traduction par le Professeur Hamidullah4, du 

                                                           
4 Nous reproduisons à dessein, de parts et d’autres, la traduction française du 
Coran faite par le Professeur Muhammad Hamidullah, qu’Allah le récompense pour 
ses nobles efforts en Son chemin, afin de démontrer que notre interprétation trouve 
appui dans cette traduction publiée par le Complexe Roi Fahd pour l’impression du 
Noble Coran, Arabie Saoudite.  
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verset 109 du chapitre 5). 
On ne peut donc avancer que Jésus(a.s.) est une exception à la 

règle et n’est pas inclus dans le terme ُالرسل ُ ُّ  (al-Rusul – les 
Prophètes). Ainsi, si tous les Prophètes avant le Saint Prophète 
Muhammad(s.a.w.) sont morts, Jésus(a.s.) lui aussi est mort et ne 
constitue pas une exception à la règle. 
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Jésus(a.s.) était un Prophète comme les autres 

Si nous associons le verset précité avec un autre verset du 
Saint Coran la signification ne peut être autre que la mort de 
Jésus(a.s.). Voici le verset en question : 

$ ¨Β ßxŠÅ¡ yϑø9$# Ú∅ö/ $# zΟ tƒötΒ ωÎ) ×Αθß™ u‘ ô‰ s% ôM n= yz ⎯ÏΒ Ï&Î# ö7s% ã≅ß™ ”9 $# …çμ•Βé& uρ ×πs)ƒ Ïd‰Ï¹ ( 

 $tΡ%Ÿ2 Èβ Ÿξà2ù' tƒ tΠ$ yè©Ü9$# 3 öÝàΡ$# y#ø‹Ÿ2 Ú⎥Îi⎫t6 çΡ ÞΟßγs9 ÏM≈ tƒFψ $# ¢ΟèO öÝàΡ$# 4† ¯Τr& šχθ ä3sù ÷σãƒ 

« Le Messie, fils de Marie, n’est qu’un Messager. Tous les 
Messagers avant lui sont morts. Et sa mère était vertueuse. 
Tous deux se nourrissaient d’aliments. Vois comment Nous 
expliquons les Signes clairement à leur intention et vois 
comment ils sont repoussés. » (Chapitre 5, verset 76). 
Le contexte de ce verset est la réfutation de la divinité de 

Jésus(a.s.) et celle de sa mère. Dans les versets qui le précédent 
il est dit : 

ô‰ s)s9 txŸ2 š⎥⎪Ï%©!$# (#þθä9$ s% χÎ) ©!$# uθèδ ßxŠÅ¡yϑø9 $# ß⎦ø⌠ $# zΟtƒ ótΒ ( tΑ$s%uρ ßxŠÅ¡ yϑø9 $# û© Í_t7≈ tƒ 

Ÿ≅ƒÏ™ℜuó  Î) (#ρß‰ ç6ôã$# ©! $# ’În1u‘ öΝà6 −/u‘ uρ ( …çμ̄Ρ Î) ⎯ tΒ õ8Îô³ç„ «!$$ Î/ ô‰ s)sù tΠ§ym ª!$# Ïμø‹n= tã sπ̈Ψyfø9 $# çμ1 uρù' tΒuρ 

â‘$̈Ψ9 $# ( $tΒuρ š⎥⎫ÏϑÎ=≈ ©à=Ï9 ô⎯ ÏΒ 9‘$|ÁΡr& ∩∪ ô‰s)©9 txŸ2 t⎦⎪Ï% ©!$# (#þθä9$s% χÎ) ©! $# ß]Ï9$ rO 7πsW≈ n= rO ¢ $tΒuρ 

ô⎯ÏΒ >μ≈ s9Î) HωÎ) ×μ≈ s9 Î) Ó‰Ïn≡uρ 4 β Î)uρ óΟ©9 (#θßγtG⊥tƒ $£ϑtã šχθä9θ à)tƒ £⎯¡¡yϑu‹s9 š⎥⎪Ï%©!$# (#ρãxx. óΟ ßγ÷ΨÏΒ 

ëU#x‹ tã íΟŠÏ9r& ∩∪ Ÿξ sùr& šχθç/θçGtƒ †n< Î) «! $# …çμtΡρãÏøó tGó¡ o„uρ 4 ª!$#uρ Ö‘θàxî ÒΟ‹Ïm §‘ ∩∪ 

« En vérité, sont mécréants ceux qui disent : « Allāh n’est 
assurément nul autre que le Messie, fils de Marie, » tandis 
que le Messie lui-même a dit : « Ô Enfants d’Israël, adorez 
Allāh Qui est mon Seigneur et votre Seigneur. » Assurément 
celui qui associe des partenaires à Allāh, Il lui interdit le 
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Paradis, et son habitation sera le Feu. Et personne ne 
viendra en aide à ceux qui font le mal. 
Ce sont assurément des mécréants qui affirment : « Allāh 
est l’un des trois ; » il n’y a de dieu qu’un Dieu Unique. Et 
s’ils ne renoncent pas à ce qu’ils disent, un châtiment 
douloureux atteindra ceux qui ne croient pas en Allāh. 
Ne vont-ils donc pas se repentir à Allāh et se mettre à 
implorer Son pardon, alors qu’Allāh est Très-Pardonnant, 
Miséricordieux ? (Chapitre 5, versets 73 à 75) 
L’argument fourni par Dieu est que Jésus(a.s.) n’est point Dieu 

ou fils de Dieu, car il n’était qu’un Prophète comme les autres ; 
des Prophètes l’ont précédé et sont morts. D’ailleurs lui et sa 
mère étaient de simples êtres humains, et la preuve de leur 
nature humaine est qu’ils se nourrissaient d’aliments. 

En somme, ils n’étaient point des dieux, ni ne pouvaient-ils 
monter au ciel avec leur corps d’argile. 

Dieu a précisé : tous deux se nourrissaient d’aliments – 
c’est-à-dire, qu’au moment de la révélation de ce verset, ni 
Jésus(a.s.) ni sa mère ne se nourrissaient plus ! Si Jésus(a.s.) ne 
consomme plus d’aliments, cela sous-entend qu’il n’est plus 
vivant, car la loi immuable de Dieu à propos des Prophètes est 
comme suit : 

!$tΒuρ $uΖù=y™ö‘r& šn=ö6s% ωÎ) Zω%ỳ Í‘ û©ÇrθœΡ öΝÍκös9Î) ( (#þθè=t↔ó¡sù Ÿ≅÷δr& Ìò2Ïe%!$# βÎ) óΟçFΖä. Ÿω šχθßϑn=÷ès? ∩∪ 

$tΒuρ öΝßγ≈oΨù=yèy_ #Y‰|¡y_ ω tβθè=à2ù'tƒ tΠ$yè©Ü9$# $tΒuρ (#θçΡ%x. t⎦⎪Ï$Î#≈yz ∩∪ 

« Et avant toi, Nous n’avons envoyé en tant que Messagers 
que des hommes à qui Nous avons donné des révélations. 
Demandez donc à ceux qui sont versés dans les Rappels 
Divins, si vous ne savez pas. Et Nous ne leur avons pas fait 
des corps qui ne mangeaient pas de nourriture, non plus 
qu’ils ne devaient vivre pour toujours. » (Chapitre 21, verset 
8 à 9) 
Si Jésus(a.s.) est toujours vivant au ciel et qu’il ne consomme 

pas de nourriture, c’est qu’il ne fait pas partie du genre humain, 
qu’il n’est pas un Prophète comme les autres, qu’il appartient à 
une autre espèce. Dans tel cas la position du Saint Coran 
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démontrant la non-divinité de Jésus(a.s.) (5 : 76) pourrait être 
remise en cause, qu’Allah nous en préserve. 

Ce verset signifie que tous les Prophètes avant Jésus(a.s.) sont 
morts, et d’ailleurs les musulmans sont unanimes sur ce point. 
Étant donné que des termes identiques ont été employés au 
sujet du Saint Prophète Muhammad(s.a.w.) pourquoi alors 
s’entêter à croire qu’un prophète particulier qui fut suscité 
avant lui est toujours vivant ? Les deux versets se lisent ainsi : 

$ tΒuρ î‰£ϑpt èΧ ωÎ) ×Αθß™ u‘ ô‰ s% ôM n= yz ⎯ÏΒ Ï&Î# ö7s% ã≅ß™ ”9 $# 4 

« Et Muhammad n’est qu’un Messager. Tous les Messagers 
avant lui sont morts… » (Chapitre 3, verset 145) 

$ ¨Β ßxŠÅ¡ yϑø9$# Ú∅ö/ $# zΟ tƒötΒ ωÎ) ×Αθß™ u‘ ô‰ s% ôM n= yz ⎯ÏΒ Ï&Î# ö7s% ã≅ß™ ”9 $# 

« Le Messie, fils de Marie, n’est qu’un Messager. Tous les 
Messagers avant lui sont morts… » (Chapitre 5, verset 76). 
Dans les deux cas il est dit que : tous les Messagers avant 

lui sont morts, afin de souligner que les Prophètes sont de 
simples mortels. La loi naturelle divine concernant les êtres 
humains a été détaillée plus haut. 

N’oublions pas l’unanimité des Compagnons du Saint 
Prophète Muhammad(s.a.w.). Le premier Calife de l’Islam, du 
haut de sa chaire, avait présenté un verset du Saint Coran 
pour démontrer que tous les Prophètes sont morts et qu’en 
conséquence le Saint Prophète Muhammad(s.a.w.), lui-même, 
devait mourir un jour. 

En méditant sur ces arguments, le musulman peut-il 
maintenir que Jésus(a.s.) est encore vivant au ciel ? Si oui, il faut 
qu’il analyse sérieusement son for intérieur. Est-il sur le point 
d’abandonner sa foi musulmane pour embrasser le 
christianisme ? 
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La promesse de Dieu concernant Jésus(a.s.) 

øŒÎ) tΑ$s% ª!$# #© |¤ŠÏè≈tƒ ’ ÎoΤÎ) š‹Ïjù uθtGãΒ y7 ãèÏù#u‘ uρ ¥’n< Î) x8ãÎdγsÜ ãΒuρ š∅ÏΒ t⎦⎪Ï%©!$# (#ρ ãxŸ2 ã≅Ïã% ỳ uρ 

t⎦⎪Ï% ©!$# x8θãè t7̈?$# s− öθsù š⎥⎪Ï%©!$# (#ÿρãxx. 4’n< Î) ÏΘ öθtƒ Ïπyϑ≈ uŠÉ)ø9 $# ( ¢ΟèO ¥’ n<Î) öΝà6 ãè Å_ötΒ ãΝ à6ôm r' sù öΝ ä3oΨ÷t/ 

$ yϑŠÏù óΟ çFΖä. Ïμ‹Ïù tβθàÎ= tF÷‚s? ∩∪ 

Lorsque Allāh dit : « Ô Jésus(a.s.), Je te ferai mourir et Je 
t’élèverai à Moi et Je te laverai des accusations de ceux qui 
n’ont pas cru et Je mettrai ceux qui te suivent au-dessus 
des mécréants jusqu’au Jour de la Résurrection ; puis c’est 
vers Moi que sera votre retour et Je jugerai entre vous 
concernant ce sur quoi vous étiez en désaccord. » (Chapitre 
3 verset 56) 

« Tawaffā » signifie donner la mort 

Dans le Saint Coran le verbe َّتـوفی َ َ Tawaffā a été employé à 
deux reprises concernant Jésus(a.s.) : chapitre 3, verset 56 et 
chapitre 5, verset 118. Ce verbe est aussi utilisé dans d’autres 
versets du Coran pour signifier la mort. Dans la mesure où 
Dieu est le sujet et l’être humain le complément d’objet du 
verbe, َّتـوفی َ َ (Tawaffā) ne peut avoir une autre signification que 
celle de prendre l’âme soit dans le sommeil ou dans la mort ; 
donc َمتـوفيك َِّ َُ  (mutawaffīka) signifie « Je te donnerai la mort ». 

Ci-dessous sont quelques exemples d’usage, tirés du Saint 
Coran, du verbe َوفی َ (Wafā) et de ses dérivés َّوف یَ  (Waffā - 2e 

forme) et َّتـوفی َ َ (Tawaffā – 5e forme). 
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Première forme verbale 

َوفی َ (Wafā) signifie « compléter », « accomplir », « être 
abondant » ou « être suffisant » 

En voici quelques exemples de cet usage tirés du Saint Coran : 

$ yγ•ƒr' ¯≈ tƒ š⎥⎪Ï%©!$# (#þθãΨtΒ#u™ (#θèù ÷ρr& ÏŠθà)ãè ø9$$ Î/ 4 

« Ô les croyants ! Remplissez fidèlement vos 
engagements… » (chapitre 5, verset 1, traduction du 
Professeur Hamidullah) 

tβθèùθãƒ Í‘õ‹ ¨Ζ9$$ Î/ tβθèù$sƒs† uρ $ YΒöθtƒ tβ%x. …çν •Ÿ° #Z ÏÜtGó¡ ãΒ ∩∪ 

« Ils accomplissent leurs vœux et ils redoutent un jour dont 
le mal s’étendra partout. » (Chapitre 76, verset 7, traduction 
du Professeur Hamidullah) 

Deuxième forme verbale 

َّوفی َ (Waffā) signifie entre autres « amener à la perfection », 
« s’acquitter complètement d’une dette », « accorder une 
récompense » ou « tenir ses engagements. » 

En voici un exemple d’usage : 

zΟŠÏδ≡tö/ Î) uρ “ Ï%©!$# #’ ®ûuρ ∩∪ 

« …et celles d’Abraham qui a tenu parfaitement [sa 
promesse de transmettre] » (chapitre 53, verset 37, 
traduction du Professeur Hamidullah) 

 Note : 
Nous présentons ici quelques exemples afin de dissiper toute 

confusion entre َّوفی َ (Waffā – 2e forme verbale) et َّتـوفی َ َ (Tawaffā – 
5e forme verbale). 

Quand َّوفی َ (Waffā) est conjugué à la deuxième personne du 
masculin au singulier, à l’inaccompli et à la forme active, il 
s’écrit : ِّتـوف ىىَُ  (tuwaffi) – c’est-à-dire « tu rémunères 
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intégralement ». À la forme passive, deuxième personne du 
singulier, il s’écrit َّتـوفى َُ (tuwaffā) – tu es rémunéré intégralement. 

À la forme passive de la deuxième personne du pluriel, le 
verbe s’écrit َتـوفون َّ َُ (tuwaffawna) 

‘≅ä. <§øtΡ èπs)Í←!#sŒ ÏNöθpRùQ$# 3 $yϑ̄Ρ Î)uρ šχöθ©ù uθè? öΝ à2u‘θã_é& tΠöθtƒ Ïπyϑ≈ uŠÉ)ø9 $# ( 

« Toute âme goûtera la mort. Mais c’est seulement au Jour 
de la Résurrection que vous recevrez votre entière 
rétribution. » (Chapitre 3, verset 185, traduction par le 
Professeur Hamidullah) 
À la troisième personne du féminin singulier et à la forme 

passive, le verbe َّوفی َ (waffā) s’écrit َّتـوفى َُ (tuwaffā). Voici un 
exemple tiré du Saint Coran : 

(#θà)̈?$#uρ $YΒöθtƒ šχθãèy_öè? ÏμŠÏù ’n<Î) «!$# ( §ΝèO 4†̄ûuθè? ‘≅ä. <§øtΡ $̈Β ôMt6|¡Ÿ2 öΝèδuρ Ÿω tβθãΚn=ôàãƒ ∩∪ 

« Et craignez le jour où vous serez ramenés vers Allah. Alors 
chaque âme sera pleinement rétribuée de ce qu’elle aura 
acquis. Et ils ne seront point lésés. » (Chapitre 2, verset 281, 
traduction du Professeur Hamidullah) 

Cinquième forme verbale 
Ci-dessous sont les versets dans lesquels l’on trouve mention 

de la 5e forme du verbe َّتـوفی َ َ – dont le sens est « prendre l’âme » 
et conséquemment « donner la mort ». Dans deux versets du 
Coran ce verbe est utilisé en conjonction avec les termes 
« nuit » et « sommeil » ; dans ces contextes précis ce verbe 
signifie « prendre l’âme au moment du sommeil » (voir plus bas) 

 1er exemple 

t⎦⎪Ï% ©!$#uρ šχöθ©ù uθtGãƒ öΝà6ΨÏΒ  

« Et ceux d’entre vous que la mort frappe… » (Chapitre 2, 
verset 240, traduction du Professeur Hamidullah) 
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 2e exemple 

$ oΨ−/u‘ öÏøî$$ sù $ uΖs9 $ oΨt/θçΡèŒ öÏeŸ2uρ $̈Ψtã $ oΨÏ?$t↔Íh‹y™ $oΨ©ù uθs?uρ yì tΒ Í‘#tö/ F{$# ∩∪ 

« Seigneur, pardonne-nous nos péchés, efface de nous nos 
méfaits, et place-nous, à notre mort, avec les gens de bien. » 
(Chapitre 3, verset 193, traduction du Professeur 
Hamidullah) 

 3e exemple 

¨βÎ) t⎦⎪Ï% ©!$# ãΝßγ9©ù uθs? èπs3 Í×̄≈ n= yϑø9 $# þ‘ÏϑÏ9$ sß öΝ ÍκÅ¦àΡ r& 

« Ceux qui ont fait du tort à eux-mêmes, les Anges 
enlèveront leurs âmes… » (Chapitre 4, verset 97, traduction 
du Professeur Hamidullah) 

 4e exemple 

#©̈L ym #sŒÎ) u™ !%ỳ ãΝä.y‰ tnr& ÝVöθyϑø9 $# çμ÷F©ù uθs? $uΖè= ß™ â‘ öΝ èδuρ Ÿω tβθèÛÌhxãƒ ∩∪ 

« Et lorsque la mort atteint l’un de vous, Nos messagers (les 
Anges) enlèvent son âme sans aucune négligence. » 
(Chapitre 6, verset 61, traduction du Professeur Hamidullah) 

 5e exemple 

!$ uΖ−/ u‘ ùøÌøù r& $oΨø‹n= tã #Zö9 |¹ $ uΖ©ù uθs?uρ t⎦⎫ÏϑÎ= ó¡ãΒ ∩∪ 

« O notre Seigneur ! Déverse sur nous l’endurance et fais 
nous mourir entièrement soumis. » (Chapitre 7, verset 126, 
traduction du Professeur Hamidullah) 

 6e exemple 

öθs9 uρ #“ ts? øŒÎ) ’®ûuθtGtƒ t⎦⎪Ï% ©!$# (#ρãxŸ2   èπs3 Í×̄≈ n= yϑø9$# 

« Si tu voyais, lorsque les Anges arrachaient les âmes aux 
mécréants ! » (Chapitre 8, verset 50, traduction du 
Professeur Hamidullah) 

 7e exemple 

$ ¨ΒÎ)uρ y7 ¨ΖtƒÌçΡ uÙ÷è t/ “ Ï%©!$# öΝèδ ß‰Ïè tΡ ÷ρr& y7 ¨Ψu‹©ù uθtGtΡ $ uΖøŠs9 Î*sù óΟ ßγãè Å_ó sΔ 
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« Que Nous te fassions voir une partie de ce dont Nous les 
menaçons, ou que Nous te fassions mourir, (en tout cas), 
c’est vers Nous que sera leur retour… » (Chapitre 10, verset 
46, traduction du Professeur Hamidullah) 

 8e exemple 

ô⎯Å3≈ s9 uρ ß‰ç6 ôãr& ©!$# “ Ï%©!$# öΝ ä38©ù uθtGtƒ 

« …mais j’adore Allah qui vous fera mourir… » (chapitre 10, 
verset 104, traduction du Professeur Hamidullah) 

 9e exemple 

βÎ) uρ $ ¨Β y7̈Ζtƒ ÌçΡ uÙ ÷èt/ “Ï% ©!$# öΝ èδß‰Ïè tΡ ÷ρr& y7 ¨ΖuŠ©ù uθtGtΡ  

« Que Nous te fassions voir une partie de ce dont Nous les 
menaçons, ou que Nous te fassions mourir (avant cela)… » 
(Chapitre 13, verset 40, traduction du Professeur 
Hamidullah) 

 10e exemple 

ª!$#uρ ö/ä3 s)n= s{ ¢ΟèO öΝ ä39©ùuθtGtƒ 4 

« Dieu vous a créés ! Puis Il vous fera mourir… » (Chapitre 
16, verset 70, traduction du Professeur Hamidullah) 

 11e exemple 

Νà6Ζ ÏΒuρ ⎯̈Β 4† ¯ûuθtGãƒ Ν à6ΖÏΒuρ ⎯̈Β –Štãƒ #’n< Î) ÉΑ sŒö‘ r& Ìßϑãè ø9 $# 4 

« Il en est parmi vous qui meurent [jeunes] tandis que 
d’autres parviennent au plus vil de l’âge… » (Chapitre 22, 
verset 5, traduction du Professeur Hamidullah) 

 12e exemple 

ö≅è% Ν ä39©ù uθtGtƒ à7 n= ¨Β ÏNöθyϑø9 $# “Ï% ©!$# Ÿ≅Ïj.ãρ öΝ ä3Î/ ¢ΟèO 4’ n<Î) öΝä3 În/u‘ šχθãè y_ öè? ∩∪ 

Dis : « L’Ange de la mort qui est chargé de vous, vous fera 
mourir. Ensuite, vous serez ramenés vers Votre Seigneur ». 
(Chapitre 32, verset 11, traduction du Professeur 
Hamidullah) 
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 13e exemple 

y#ø‹s3 sù #sŒÎ) ÞΟ ßγ÷F©ù uθs? èπs3 Í×̄≈ n= yϑø9$# šχθ ç/ÎôØtƒ óΟßγyδθã_ãρ öΝèδ t≈ t/÷Šr& uρ ∩∪ 

Qu’adviendra-t-il d’eux quand les Anges les achèveront, 
frappant leurs faces et leurs dos ? (Chapitre 47, verset 27, 
traduction du Professeur Hamidullah) 

« Tawaffā » et sommeil 
 1er exemple 

uθèδuρ “Ï% ©!$# Νà69©ù uθtGtƒ È≅ø‹©9 $$Î/ ãΝn= ÷è tƒuρ $tΒ Ο çFôm ty_ Í‘$ pκ̈]9 $$Î/ 

Et, la nuit, c’est Lui qui prend vos âmes, et Il sait ce que 
vous avez acquis pendant le jour. (Chapitre 6, verset 60, 
traduction du Professeur Hamidullah) 

 2e exemple 

ª!$# ’®ûuθtGtƒ }§àΡF{ $# t⎦⎫Ïm $ yγÏ?öθtΒ © ÉL©9 $#uρ óΟs9 ôM ßϑs? ’Îû $yγÏΒ$ oΨtΒ ( ÛÅ¡ôϑçŠsù ©ÉL ©9$# 4© |Ós% $ pκö n= tæ 

|Nöθyϑø9 $# ã≅Å™ öãƒuρ #“t÷z W{$# #’n< Î) 9≅y_ r& ‘‡Κ |¡•Β 4 ¨βÎ) ’Îû šÏ9≡sŒ ;M≈ tƒUψ 5Θ öθs)Ïj9 šχρã©3 xtGtƒ ∩∪ 

« Allah reçoit les âmes au moment de leur mort ainsi que 
celles qui ne meurent pas au cours de leur sommeil. Il 
retient celles à qui Il a décrété la mort, tandis qu’Il renvoie 
les autres jusqu’à un terme fixé. Il y a certainement là des 
preuves pour des gens qui réfléchissent. » (Chapitre 39, 
verset 42, traduction du Professeur Hamidullah) 

« Tawaffā » et le dilemme des traducteurs 
A la lumière de tous ces exemples, le verbe tawaffā ne peut 

que signifier la mort ou dans un contexte précis, la prise de 
l’âme au cours du sommeil. La traduction du verset 56, du 
chapitre 3 ne peut être que celui-ci : 

Lorsque Allāh dit : « Ô ‘Isa Je te ferai mourir et Je t’élèverai à 
Moi… » (3 : 56) 
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Mais ce verset est une sérieuse épine pour les traducteurs du 
Coran ; du moins pour ceux qui croient que Jésus(a.s.) est monté 
physiquement au ciel avec son corps d’argile. Ils usent de 
subterfuges afin de se tirer d’affaire, et évitent d’utiliser le mot 
« mort ». 

Voici quelques exemples de traduction : 

 1er exemple 
(Rappelle-toi) quand Allah dit : « Ô Jésus, certes, Je vais 
mettre fin à ta vie terrestre et t’élever vers Moi, te 
débarrasser de ceux qui n’ont pas cru et mettre jusqu’au 
Jour de la Résurrection, ceux qui te suivent au-dessus de 
ceux qui ne croient pas. Puis, c’est vers Moi que sera votre 
retour, et Je jugerai, entre vous, ce sur quoi vous vous 
opposiez. » (Chapitre 3, verset 55, traduction du Professeur 
Hamidullah) 

 2e exemple 
C’est alors que Dieu dit : « Ô Jésus ! Je vais mettre fin à ta 
mission sur Terre, t’élever vers Moi, te purifier, te 
débarrasser des négateurs et placer ceux qui t’ont suivi au-
dessus de ceux qui t’ont renié jusqu’au Jour dernier. À la fin, 
vous ferez tous retour vers Moi et Je trancherai alors vos 
différends. (Chapitre 3, verset 55) (Le Noble Coran – 
Nouvelle traduction française du sens de ses versets – 
Editions Tawhid) 

Comme nous l’avons démontré, َمتـوفيك ِّ َ َُ  (Mutawaffika) n’a 
d’autre sens que « Je te donnerai la mort » ; comme le prouve 
amplement l’usage du verbe tawaffā selon le Saint Coran. En 
ajoutant les descriptions « mission sur Terre » ou « vie 
terrestre », certains espèrent que leurs lecteurs déduiront que 
Jésus(a.s.) (‘Īsā ibn Maryam) a deux vies : l’une terrestre et 
l’autre céleste. 

Voici la traduction du même verset faite par Kasimirski. 
« Certes, c’est moi qui te fais subir la mort, et c’est moi qui 
t’élève à moi… » 
C’est la seule signification possible de ce verset conformément 

au contexte ; malheureusement, ce verset a été très mal 
interprété. On essaye de lui donner des sens insoutenables. 
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On prétend que Jésus(a.s.) monta au ciel, et qu’à sa seconde 
venue il vivra le reste de sa vie. Cela est absolument faux. Il n’y 
a pas mention du futur mais du passé. L’agencement des 
termes cités plus haut ne laisse aucun doute quant à la mort 
de Jésus(a.s.). 

La mort et l’élévation de Jésus 
Le verset en question se rapporte à l’occasion où Jésus(a.s.) fut 

victime des pires machinations de ses ennemis qui ont tenté de 
le faire crucifier et prouver qu’il était un imposteur. 

Quatre promesses distinctes lui ont été faites dans ce verset : 
1. qu’il mourra d’une mort naturelle 
2. qu’il sera exalté en la présence de Dieu 
3. qu’il sera exonéré des accusations fausses portées 

contre lui et 
4. que ses partisans domineront ses adversaires 

Les trois dernières promesses ont été déjà accomplies ; mais 
quid de la première, c’est-à-dire, qu’il aurait une mort 
naturelle ? 

Le verset décrit très bien en quatre termes brefs comment les 
ennemis de Jésus(a.s.) furent frustrés dans leurs plans 
mentionnés dans le verset précédant. Ils avaient tenté (1) de 
tuer Jésus(a.s.) par la crucifixion et (2) de prouver ainsi qu’il était 
un faux prophète parce qu’il était mort d’une mort maudite sur 
la croix 5  ; (3) de porter de fausses accusations contre lui, 
surtout l’accusation haineuse d’une naissance illégitime ; et (4) 
amener ainsi la destruction de tout son mouvement. 

Ils furent complètement déjoués dans leurs desseins criminels. 
Jésus(a.s.) mourut, non sur la croix, mais d’une mort naturelle, 
respecté et vénéré de ses disciples ; il fut exonéré des fausses 
accusations portées contre lui et il a toujours été considéré 
comme l’un des grands Prophètes de Dieu ; et, en dernier lieu, 
ses disciples ont depuis des siècles gardé ses adversaires sous 
leurs talons. 

                                                           
5 Voir : Deutéronome chapitre 21 versets 22 et 23 
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Elévation physique ou spirituelle ? 
Les défenseurs de la thèse que Jésus(a.s.) est monté au ciel 

avec son corps d’argile se basent sur l’utilisation du verbe 
(Rafa‘a – élever) dans deux versets, notamment le verset cité 
plus haut et dans le verset 159 du chapitre quatre. Il faut noter 
que le mot « ciel » n’a pas été mentionné dans ces versets, ni 
d’ailleurs dans aucun hadith authentique du Saint Prophète 
Muhammad(s.a.w.) concernant Jésus(a.s.). Après une étude de 
l’usage de ce verbe dans le Saint Coran et dans le langage 
religieux, l’on constatera qu’il signifie tout simplement 
l’élévation en rang et non pas une élévation physique, lorsqu’il 
est question de Prophètes ou d’êtres humains. 

Rafi‘un (ٌرافع ِ َ) est le participe actif de Rafa‘a ; on dit Rafa‘ahū il 
le souleva, le leva, l’éleva, le haussa, l’exalta, l’honora, le mit en 
l’air, etc. 

L’usage du verbe « Rafa‘a » dans le Coran 
 1er exemple 

’Îû BNθã‹ç/ tβÏŒr& ª! $# βr& yì sùöè? 

« Dans des maisons [des mosquées] qu’Allah a permis que 
l’on élève… » (Chapitre 24 verset 36, traduction du 
Professeur Hamidullah) 

 2e exemple 

y7 ù= Ï?uρ !$ uΖçF¤fãm !$yγ≈ oΨøŠs?#u™ zΟŠÏδ≡tö/ Î) 4’ n?tã ⎯ ÏμÏΒöθs% 4 ßì sùötΡ ;M≈y_ u‘ yŠ ⎯̈Β â™!$ t±®Σ 3 

« Et tel est Notre argument que Nous avons donné à 
Abraham contre son peuple. Nous élevons en rang par 
degrés qui Nous voulons… » (Chapitre 6 verset 84) 

 3e exemple 

$ uΖ÷è sù u‘uρ y7 s9 x8tø.ÏŒ ∩∪ 

« Et n’avons-Nous pas rehaussé ta renommée ? » (Chapitre 
94 verset 5) 
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 4e exemple 

öä.øŒ$#uρ ’Îû É=≈ tGÅ3 ø9$# }§ƒÍ‘ ÷ŠÎ) 4 …çμ̄Ρ Î) tβ%x. $Z)ƒ Ïd‰Ï¹ $|‹Î; ¯Ρ ∩∪ çμ≈ oΨ÷è sùu‘ uρ $ ºΡ%s3 tΒ $†‹Î= tæ ∩∪ 

« Et mentionne Idris, dans le Livre. C’était un véridique et 
un Prophète. Et Nous l’élevâmes à un haut rang. » (Chapitre 
19 versets 56 à 57, traduction du Professeur Hamidullah) 

 5e exemple 

Æì sùötƒ ª!$# t⎦⎪ Ï%©!$# (#θãΖtΒ#u™ öΝä3ΖÏΒ t⎦⎪Ï%©!$#uρ (#θè?ρé& zΟ ù= Ïèø9 $# ;M≈ y_ u‘yŠ 4 

« …Allāh élèvera à des rangs éminents ceux d’entre vous qui 
croient, et ceux à qui la connaissance a été donnée… » 
(Chapitre 58 verset 12) 

 6e exemple 

öθs9 uρ $ oΨø⁄ Ï© çμ≈ uΖ÷è sùts9 $ pκ Í5 ÿ…çμ̈ΖÅ3≈s9 uρ t$ s#÷zr& †n< Î) ÇÚö‘ F{$# 

« Et si Nous avions voulu, Nous l’aurions élevé par ces 
mêmes enseignements, mais il s’inclina vers la terre et suivit 
sa propre passion… » (Chapitre 7 verset 176, traduction par 
le professeur Hamidullah) 
À la lumière de ces versets, l’on comprend que le verbe Rafa‘a 

peut signifier : honorer, élever en rang, exalter. 

L’usage du verbe « Rafa‘a » par le Saint Prophète 
Muhammad(s.a.w.) 

Le Saint Prophète Muhammad(s.a.w.) priait en ces termes entre 
ses deux prosternations au cours de la Salat : 

ِرب اغفر لي وارحمني واجبرني وارزقني ُِْ ْ َْ َ َِْ ُ ْ َْ ِ ْ َِ ْ ِوارفـعني ِّ ْ َ ْ َ 
« Seigneur ! Pardonne-moi, et aie pitié de moi, comble mes 
défauts, accorde-moi ma nourriture, et élève-moi. » (Sunan 
´Ibn Majah, Kitab ´Iqamatis-Salah) 
Tous les musulmans savent que la prière du Saint Prophète 

Muhammad(s.a.w.) fut exaucée : d’abord il mourut, puis il fut 
élevé auprès de Dieu, tout comme Jésus(a.s.). 
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Rafa‘a ´ilayhi signifie que le rang de cette personne a été élevé 
spirituellement et qu’elle a été honorée par Dieu. 

Dieu désirait l’élévation de son rang, et non pas celle de son 
corps. L’élévation du corps est chose inconnue dans la religion, 
laquelle vise le redressement de l’âme. 

Quand le terme Rafa‘a est employé pour le Saint Prophète 
Muhammad(s.a.w.), les 'Awliya' (saints) et les croyants en général, 
les cheikhs de l’Islam affirmeront qu’il s’agit de l’élévation 
spirituelle après la mort. Cependant quand il est employé pour 
Jésus(a.s.) bon nombre déduisent que le sens est celui de 
« monter au ciel avec son corps d’argile » ! Quel mépris pour le 
Saint Prophète Muhammad(s.a.w.), les saints de l’Islam et les 
musulmans ! Et quel attachement particulier pour Jésus(a.s.) ! 
Avec une telle interprétation du Saint Coran, on ne serait pas 
étonné si ces musulmans annonçaient vouloir se convertir au 
christianisme ! 
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La promesse de sa mort a été accomplie 

Jésus(a.s.), lui-même, admet que la promesse concernant sa 
mort a été tenue. La question que lui pose Dieu dans les 
versets suivants et la réponse qu’il y fournit sont révélatrices 
quant à la réalité de l’affaire. 
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Et lorsque Allāh dira : « O Jésus fils de Marie, as-tu dit aux 
hommes : « Prenez-moi et ma mère comme deux dieux en 
sus d’Allāh ? » il dira : « Saint es-Tu ! Je n’ai jamais pu dire 
ce à quoi je n’ai aucun droit. Si je l’avais dit, Tu l’aurais su 
sans aucun doute. Tu sais bien ce que j’ai dans mon esprit, 
et moi je ne sais pas ce que Tu as dans Ton esprit. Tu es, en 
vérité, le Meilleur Savant des choses cachées. 
Je ne leur ai dit que ce que Tu m’as commandé, à savoir : 
« Adorez Allāh, mon Seigneur et votre Seigneur. Et j’étais 
témoin sur eux tant que je suis resté parmi eux, mais 
lorsque Tu m’as fait mourir, c’est Toi qui as été leur Gardien 
et Tu es Témoin de toutes choses. » (Chapitre 5, versets 117 
à 118) 
La dernière partie du verset prouve définitivement deux 

choses : 
1. que Jésus(a.s.) est mort et non pas vivant ; 
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2. qu’il ne peut revenir sur terre en chair et en os. 
Ces déductions sont évidentes. Il ressort clairement qu’aucun 

intervalle ne survient entre la vie de Jésus(a.s.) sur cette terre et 
sa mort. Aussi longtemps qu’il était vivant, il était le gardien 
vigilant de ses suivants et veillait à ce qu’ils ne s’écartent pas 
du droit chemin – c’est-à-dire qu’il était au courant de ce qu’ils 
faisaient. Or, il dit ignorer ce qui leur est advenu après sa mort. 
Cela prouve : 

1. que c’était par la mort et non par son ascension supposée 
au ciel que Jésus(a.s.) s’est séparé de son peuple, 

2. que ce n’est qu’après sa mort que son peuple le déifia. Or, 
comme ses partisans se sont déjà écartés du droit chemin, il en 
découle clairement que Jésus(a.s.) est mort car comme le verset 
l’indique ce n’est qu’après sa mort qu’on le prit pour Dieu. En 
effet, au Concile de Nicée de l’an 325 de l’ère chrétienne la 
Trinité était au centre du débat dans la Chrétienté. 

Les différentes traductions de ce verset 

Jésus(a.s.) utilise, dans le verset précédent, l’expression  َّفـلما ََ
ََِّْتـوفـيتني َ َ (falammā tawaffaytani) (et lorsque Tu m’as fait mourir). 
Nous avons expliqué en détail précédemment le sens du verbe 
tawaffā (donner la mort). À l’instar du verset 55 du chapitre 3 
où le même verbe a été utilisé pour Jésus(a.s.), le verset 118 du 
chapitre 5 est une épine de plus pour ceux qui croient dur 
comme fer qu’il est toujours vivant au ciel en chair et en os. 
Voici ci-dessous quelques exemples de traduction, suivi du 
verdict du Saint Prophète Muhammad(s.a.w.) à ce sujet. 

L’expression falammā tawaffaytanī (et lorsque Tu m’as fait 
mourir) ne peut être traduite par « et lorsque Tu m’as fait 
monter vers Toi ». L’usage par le Saint Prophète 
Muhammad(s.a.w.) du même verset interdit en effet une telle 
interprétation (voir plus bas). 

Dans la version remaniée de la traduction du professeur 
Hamidullah publiée en Arabie Saoudite le verset 117 du 
chapitre 5 a été traduit ainsi : 

« Je ne leur ai dit que ce que Tu m’avais commandé, (à 
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savoir) : « Adorez Allah, mon Seigneur et votre Seigneur ». Et 
je fus témoin contre eux aussi longtemps que je fus parmi 
eux. Puis quand Tu m’as rappelé, c’est Toi qui fus leur 
observateur attentif. Et Tu es témoin de toute chose. » 
(Chapitre cinq verset 117) 
Cette traduction (quand Tu m’as rappelé…) a été reprise par 

différents traducteurs dont Dr Salah Ed-Dine Kechrid, le 
Cheikh Boureima Abdou Daouda et Malek Chebel entre autres. 
Notons toutefois qu’il existe d’autres traducteurs qui ont été, 
quant à eux, plus fidèles au texte. À titre d’exemple, le Dr G. H. 
Abolqasemi Fakhri qui l’a traduit par « Lorsque Tu as accueilli 
mon âme… » 

Le verdict du Saint Prophète Muhammad(s.a.w.) 

Notre traduction de ََِّْفـلما تـوفـيتني َ َ َّ ََ  (falammā tawaffaytanī) (et 
lorsque Tu m’as fait mourir) est la seule juste, car le Saint 
Prophète Muhammad(s.a.w.) en fait usage dans ce sens. Un 
Hadith tiré du recueil Sahih Al-Bukhari rapporte ceci : 

ْعن ٍابن عباس َ ََّ ِ َضي الله عنـهمارَ ْ ُ َْ ُ َّ َ َعن النَّبي صلى الله عليه وسلم ِ َّ َّ ََّ َْ ِ ْ ََُ ََ ِّ َقال ِ ًإنكم محشورون حفاة عراة  َ ًَُ َ ُ َ ُ ُْ َْ ُ َِّ
ََثم قـرأَ ًُْغرلا َكما بدأنا أوَل خلق نعيده وعدا عليـنا إنا كنَّا فاعلين َُّ ِِ َِ ُ َّ ََِّ َ ََْ ً ُ َْ َ َُ ُ ٍَ ْ َ َ ْ ْوأوَل من يكسى يـوم ال َ َ ْ َ ُ ْ ََ ْ ُ َّ ِقيامةَ َ َِ 

ُإبـراهيم َِ ِوإن أنُاسا من أَصحابي يـؤخذ đم ذات الشمال ِْ َ َِّ َ َ ْ ِِ ُ َ ُْ َ ْ ًِ ْ ِ َ َّ ْفأقول أَصحابي أَصحابي فـيـقول إĔم  ِ َُّ ِ ُ ُُ َ َ ََ ُ َِ ِْ ْ َ
ُلم يـزالوا ََ َمرتدين على أعَقاđم منذ فارقـتـهم فأقول كما َْ ََ ُ ُ َ ََ ْ َ ْ ُْ َ ْْ ُ ُْ ُِِ َ َََ ُقال العبد الصالح ِّ ِ َّ ُ َْ ْ َ ًنت عليهم شهيدا وَُك َ ِ َِ ْ ََْ ُ ْ

ُما دمت فيهم فـلما تـوفـيتني إلى قـوله العزيز الحكيم ِ َِ َْ ُ ِ َ ْ ِ ْ َ ََ َِ َِْ َّْ َ َ َّ ْ ِ ِ ُ ُ 
'Ibn ‘Abbās rapporte que le Saint Prophète Muhammad(s.a.w.) 
a déclaré : « Vous serez réunis au jour du Jugement nu-
pieds, nus et non circoncis. » Puis [le Saint Prophète 
Muhammad(s.a.w.)] a récité le verset : « Comme Nous avons 
commencé la première création, ainsi Nous la répéterons – 
une promesse qui Nous engage. » [chapitre 21 verset 105]. 
Ensuite il déclara : « Le premier qui sera vêtu le jour de la 
Résurrection sera Abraham, et certains de mes compagnons 
seront dirigés vers la droite et vers la gauche (c’est-à-dire 
vers l’enfer), et je dirai : « Mes compagnons ! Mes 
compagnons ! ». On dira : « Ils sont devenus apostats 
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lorsque tu les as quittés. » Le Saint Prophète 
Muhammad(s.a.w.) continua : « Je prononcerai les mêmes 
paroles que le pieux serviteur de Dieu, [Jésus(a.s.) le fils de 
Marie] : « Et j’étais témoin sur eux tant que je suis resté 
parmi eux, mais lorsque Tu m’as fait mourir, c’est Toi qui as 
été leur Gardien et Tu es Témoin de toutes choses. Si Tu les 
châties, ils sont Tes serviteurs ; et si Tu leur pardonnes, Tu 
es en vérité le Puissant, le Sage. » [Chapitre 5, verset 118] 
(Sahih Al-Bukhari - Kitab 'Ahadith-ul 'Anbiya') 
Il en ressort clairement que Jésus(a.s.) renvoie la responsabilité 

sur son peuple après s’être séparé d’eux, en plaidant l’ignorance 
quant à leur conduite après sa mort. De même, le Saint Prophète 
Muhammad(s.a.w.) dit qu’il n’est pas responsable de la conduite de 
son peuple après sa mort. Dans le cas de chacun de ces deux 
Prophètes l’expression falammā tawaffaytanī a été employée, et 
cela ne peut avoir d’autre signification que « lorsque Tu m’as fait 
mourir » et non « lorsque Tu m’as fait monter vers Toi ». 

Certaines personnes feignent l’ignorance et commentent à tort 
et à travers les versets du Saint Coran. Pourront-ils dire dans le 
cas du Prophète de l’Islam que l’expression falammā 
tawaffaytanī signifie « lorsque Tu m’as fait monter au ciel en 
chair et en os » ? 

Si l’on s’entête à dire que Jésus(a.s.) va revenir sur terre avant 
la fin du monde, comment pourra-t-il dire à Dieu qu’il ignore 
tout de leur conduite, alors qu’après sa descente du ciel, il aura 
constaté de visu que les chrétiens l’adorent lui et sa mère ? 

Le Jour du Jugement dernier même l’homme le plus méchant 
ne pourra mentir devant Dieu. C’est la vérité qui découlera de 
toutes les lèvres. Comment peut-on supposer qu’un Prophète 
élu de Dieu puisse mentir ? 

Récapitulatif de l’argument 
Premièrement : certains suivants des Prophètes ne s’égarent 

qu’après la mort de ces derniers 
‘Īsā(a.s.) (Jésus) et le Saint Prophète Muhammad(s.a.w.) affirment 

que leurs suivants ne s’égarèrent pas tant qu’ils vécurent parmi 
eux. Ce n’est donc qu’après leur décès que leurs peuples, du 
moins certains d’entre eux, se sont égarés. Étant donné que les 
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chrétiens avaient déjà pris Jésus(a.s.) pour dieu avant 
l’avènement du Saint Prophète Muhammad(s.a.w.), il n’y a pas de 
doute que Jésus(a.s.) est déjà mort. 

Deuxièmement : si Allah est le Seul témoin d’un peuple 
jusqu’au jour du Jugement Dernier, c’est que le Prophète de celui-
ci ne pourra plus jamais en être témoin 

Les deux Prophètes affirment qu’après leur décès Allah a été 
le seul Gardien sur leurs suivants et Lui seul est resté témoin 
de ce qui s’est passé. Puisque Allah a été le Gardien sur les 
chrétiens depuis l’époque de Jésus(a.s.) il est évident que ce 
dernier est déjà mort. 

Troisièmement : un Prophète ne peut plaider l’ignorance que 
s’il n’a plus revu son peuple 

Les versets et le hadith démontrent aussi qu’au Jour du 
Jugement les deux Prophètes ne seront pas au courant de 
l’égarement de leurs adeptes. Si Jésus(a.s.) va retourner sur terre 
dans les derniers temps, il va témoigner de l’égarement de ses 
suivants. De ce fait il ne pourra jamais plaider son ignorance 
en disant que seul Dieu fut témoin de leur situation. Ceci 
démontre que Jésus(a.s.) ne reviendra pas sur terre en personne 
dans les derniers temps. 



 



 51

Personne n’a pris la place de Jésus(a.s.) sur la 
croix 

Les versets 158 à 160 du chapitre quatre du Saint Coran sont 
cités comme argument par ceux qui soutiennent la thèse de 
l’élévation physique de Jésus(a.s.) au ciel. Ci-dessous sont 
différentes traductions de ces versets. 
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 Traduction par la Jama’at Ahmadiyya : 
Et qu’ils ont dit : « Nous avons en vérité tué le Messie, Jésus, 
fils de Marie, le Messager d’Allāh » ; alors qu’ils ne l’ont ni 
tué, ni crucifié, mais il leur est apparu comme tel ; et ceux 
qui ne s’accordent pas là-dessus sont assurément dans le 
doute à ce sujet ; ils n’en ont aucune connaissance sûre, 
mais ils ne font que poursuivre une conjecture ; et ils ne 
l’ont certainement pas tué. » Tout au contraire, Allāh l’a 
exalté à Lui. Et Allāh est Puissant, Sage. Et parmi les Gens 
du Livre, il n’y a pas un seul qui ne croira pas en lui [ou en 
cela] avant sa mort ; et au Jour de la Résurrection, il – 
Jésus – portera témoignage contre eux. (Le Saint Coran, 
chapitre 4 versets 158 à 160) 

 Traduction par le professeur Hamidullah : 
Et à cause de leur parole : « Nous avons vraiment tué le 
Christ, Jésus, fils de Marie, le Messager d’Allah »… Or, ils ne 
l’ont ni tué ni crucifié ; mais ce n’était qu’un faux-semblant ! 
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Et ceux qui ont discuté sur son sujet sont vraiment dans 
l’incertitude : ils n’en ont aucune connaissance certaine, ils 
ne font que suivre des conjectures et ils ne l’ont 
certainement pas tué. Mais Allah l’a élevé vers Lui. Et Allah 
est Puissant et Sage. Il n’y aura personne, parmi les gens du 
Livre, qui n’aura pas foi en lui avant sa mort. Et au Jour de 
la Résurrection, il sera témoin contre eux. (Chapitre 4 
versets 157 à 159) 

 Le Noble Coran (Nouvelle traduction française du sens 
de ses versets) : 

…et également pour avoir dit : « Nous avons tué le Messie, 
Jésus, fils de Marie, Prophète de Dieu », alors qu’ils ne l’ont 
point tué et qu’ils ne l’ont point crucifié, mais ont été 
seulement victimes d’une illusion, car même ceux qui se 
sont livrés ensuite à des controverses à son sujet sont 
encore réduits, faute de preuves, à de simples conjectures. 
En réalité, ils ne l’ont point tué, [158] mais c’est Dieu qui l’a 
élevé vers Lui, car Dieu est Puissant et Sage. [159] Il n’est 
pas une personne, parmi les gens des Écritures, qui ne 
croira pas en lui avant sa mort. Et, au Jour du Jugement, il 
se présentera pour témoigner contre eux. (Chapitre 4 versets 
157 à 159) 

 Le Coran (traduction du Dr G. H. Abolqasemi Fakhri) : 
Et [leurs coeurs sont scellés à cause d’]avoir dit : « Nous 
avons tué le Messie, Jésus fils de Marie, le Prophète de 
DIEU ! » Ils ne l’ont ni tué ni crucifié ; mais ce fut une 
illusion. Ceux qui se livrent à des controverses à ce sujet 
sont dans le doute, ils n’en ont aucune connaissance 
certaine, ils ne font que suivre une simple conjecture ; ils ne 
l’ont sûrement pas tué. Mais, DIEU l’a élevé vers Lui (DIEU 
l’a haussé au ciel). DIEU est Puissant [et] Sage. [Il n’y a] 
Personne des Gens de l’Ecriture qui ne croira en lui avant sa 
mort, et le Jour de la résurrection il (Jésus) sera témoin 
contre eux. (Chapitre 4 versets 157 à 159) 

À la lumière des quatre traductions mentionnées ci-dessus 
nous pouvons affirmer que : 
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1. on n’y trouve pas mention d’une tierce personne ayant 
pris la place de Jésus(a.s.) sur la croix 
2. Jésus(a.s.) n’a pas été élevé physiquement au ciel, car il n’y 
a pas mention du mot « ciel », mais vers Dieu (nous avons 
déjà expliqué plus haut la signification du verbe 
Rafa‘ « élever »). Or, le Dr G. H. Abolqasemi Fakhri a 
l’audace d’insérer « Dieu l’a haussé au ciel » dans sa 
traduction ! 

Le sens du verbe « salaba » (crucifier) 
Des malentendus entourent le verbe « crucifier » utilisé dans 

le verset 158. D’aucuns pensent que « …ils ne l’ont point 
crucifié » signifie que Jésus(a.s.) n’a pas été placé sur la croix. En 
réalité cette interprétation est tout à fait erronée. َصلب ََ  (salaba) 
signifie « crucifier jusqu’à ce que mort s’ensuive ». En effet, le 
crucifiement est une méthode de mise à mort. Le supplicié 
est maintenu sur une croix, un support en forme de « T » ou un 
arbre par divers moyens (clous, cordes, chaînes, etc.) jusqu’à ce 
qu’il rende l’âme. « …ils ne l’ont point crucifié » signifie tout 
simplement que Jésus(a.s.) n’est pas mort sur la croix ; cela 
n’indique pas qu’il n’y a pas été placé. 

Usage du terme « crucifier » dans le Saint Coran 

 1er exemple 
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« La rétribution de ceux qui font la guerre contre Allāh et 
Son Messager, et qui cherchent à fomenter le désordre sur 
la terre sera ceci : ils seront tués ou crucifiés… » (Chapitre 5 
verset 34) 

 2e exemple 
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Assurément, je vous couperai la main et la jambe opposées. 
Ensuite, je vous crucifierai tous ensemble. (Chapitre 7, 
verset 125) 
 

 3e exemple 

$ ¨Βr& uρ ãyzFψ $# Ü= n=óÁãŠsù ã≅à2ù' tFsù çö ©Ü9$# ⎯ÏΒ ⎯ ÏμÅ™ ù& §‘ 4 

« …et quant à l’autre, il sera crucifié, de sorte que les 
oiseaux mangeront de sa tête… » (Chapitre 12, verset 42) 

 4e exemple 

öΝä3 ¨Ψt7Ïk= |¹ _{uρ ’Îû Æíρä‹ ã` È≅÷‚ ¨Ζ9 $# 

« …et je vous crucifierai assurément sur des troncs de 
dattiers… » (Chapitre 20 verset 72) 

La crucifixion et le doute des juifs 
Ce qui est souligné ici, c’est l’échec des tentatives pour tuer 

Jésus(a.s.) par différents moyens. Le verset commence par la 
fanfaronnade des ennemis de Jésus(a.s.) à l’effet qu’ils avaient 
réussi à le tuer. Cette déclaration est catégoriquement rejetée 
par le Saint Coran. C’est ainsi que le verset se termine par la 
déclaration définitive que quels que fussent les événements y 
afférents, ils ne réussirent certainement pas à le mettre à mort. 

Le terme ّشبه  (shubbiha) de ّولكن شبه لهم  (wa lākin shubbiha 
lahum) « mais il a été donné une apparence d’un crucifié pour 
eux » requiert un examen méticuleux. En effet cette locution ne 
permettra pas qu’il se réfère à une personne autre que Jésus(a.s.) 
dans ce contexte. Ce verbe pourrait aussi se rapporter à 
l’incident en général. Dans le premier cas de figure, les règles 
de la grammaire arabe voudront que le verbe ّشبه  (shubbiha) ne 
se réfère qu’à Jésus(a.s.) lui-même. Cela signifie que c’est 
Jésus(a.s.) qui a été rendu obscur et c’est lui que Dieu a fait 
apparaître comme quelqu’un mort sur la croix. C’est la mort 
sur la croix qui est niée et non pas le fait que l’on ait placé 
Jésus(a.s.) sur la croix. Une grande confusion régnait sur ce qui 
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s’était passé, et c’est justement ce scénario de confusion que 
présente le verset. Tout le reste n’est que conjecture, dit le 
verset. 

Dans le deuxième cas de figure, où le terme ّشبه  (shubbiha) se 
rapporte à l’incident et non à la personne de Jésus(a.s.), le verbe 
qualifie les déclarations divergentes faites par les deux parties 
opposées. Aucune des deux n’était absolument sûre de la 
validité de sa thèse. En effet, la croyance chrétienne sur la mort 
de Jésus(a.s.) sur la croix suivie de sa résurrection n’était pas 
basée sur des preuves tangibles, mais sur de la pure conjecture. 
De même, la déclaration juive à l’effet que Jésus(a.s.) était bel et 
bien mort sur la croix n’était pas moins hypothétique – d’où 
leur réclamation du corps de Jésus(a.s.) à Pons Pilate6. 

En fait, ils avaient ouvertement exprimé leurs doutes à propos 
de sa mort devant Pilate, et avaient même averti ce dernier 
contre la possibilité que Jésus(a.s.) réapparaisse devant le peuple 
en disant qu’il était ressuscité d’entre les morts. C’est pourquoi 
le verset coranique sous étude déclare : « et ceux qui ne 
s’accordent pas là-dessus sont assurément dans le doute ». 

Mais Allah l’a élevé vers Lui… 
Selon nombre de ‘Ulama7 au lieu de laisser Jésus(a.s.) mourir 

sur la croix, Dieu l’aurait sauvé en l’élevant physiquement vers 
les cieux. Il serait encore vivant quelque part dans l’espace avec 
le corps physique qu’il occupait avant l’incident de la 
crucifixion. Cette interprétation soulève plusieurs 
interrogations : 

1. Si Jésus(a.s.) n’a pas été placé sur la croix, toute l’histoire 
n’est-elle donc rien d’autre que le produit de l’imagination des 
juifs, des chrétiens et des Romains ? 

2. Le verset affirme-t-il que Jésus(a.s.) a été physiquement 
élevé au ciel ? Y trouve-t-on mention du terme « ciel » ? 

Dans le scénario créé par certains musulmans, l’acte de 
crucifixion n’est pas rejeté en tant que tel ; toutefois, ce n’est 
plus Jésus(a.s.) qui est placé sur la croix, mais une personne à 

                                                           
6 Mathieu 27 : 62 à 66  
7 Théologiens musulmans  
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qui des anges ont donné la physionomie de Jésus(a.s.). Il s’ensuit 
que les doutes et conjectures étaient autour de l’identité de la 
personne crucifiée. Or, cette explication, loin d’élucider 
l’histoire, ne fait que la compliquer davantage, d’autant plus 
que ce scénario ne tire ses sources d’aucun fondement solide, 
que ce soit des livres révélés, ou encore des dires du Saint 
Prophète Muhammad(s.a.w.). Ce n’est rien d’autre qu’une 
affirmation bizarre qui rajoute à la confusion conjecturale. Tout 
laisse à croire que cette « explication » gratuite n’est que le fruit 
de l’imagination des exégètes musulmans du Moyen-Âge, car le 
Messager de Dieu, que la paix soit avec lui, n’en dit mot. 

Quant à la deuxième question, à savoir, l’élévation physique 
de Jésus(a.s.) aux cieux, suffit-il de dire que la faiblesse de cette 
théorie est exposée par l’utilisation du terme رفع (rafa‘a) dans le 
Saint Coran. La signification est : élever. Chaque fois que Dieu 
élève une personne, il s’agit de la position spirituelle de la 
personne ; ce n’est jamais son corps qui est élevé. Il est 
impossible de traduire ce verset si ce n’est par l’élévation 
spirituelle. 

Le verset proclame qu’Allāh a élevé Jésus(a.s.) vers Lui. Aucune 
place spécifique dans l’espace n’est mentionnée comme lieu 
vers lequel Jésus(a.s.) serait monté. Dieu est partout et ne peut 
être confiné à un endroit limité dans l’espace. À ce sujet le 
Saint Coran déclare : 

uθèδuρ ª!$# ’Îû ÏN≡uθ≈yϑ¡¡9 $# ’Îûuρ ÇÚö‘ F{$# ( 

C’est Allāh, à la fois dans les cieux et sur la terre. (Le Saint 
Coran, chapitre 6 verset 4) 

$ yϑuΖ÷ƒr' sù (#θ—9 uθè? §Ν sVsù çμô_ uρ «! $# 4 

 « Et où que vous vous tourniez, il y aura la face d’Allah… » 
(Le Saint Coran, chapitre 2 verset 116) 
Par conséquent, lorsqu’on dit que quelqu’un est élevé vers 

Dieu, une élévation physique ou spatiale ne peut être conçue. 
L’interprétation de la Communauté Ahmadiyya de ce verset est 
que بل (bal), qui est traduit par « au contraire », se rapporte à la 
déclaration des juifs concernant la nature présumée maudite de 
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la mort de Jésus(a.s.). Il va sans dire que le contraire de la 
malédiction est la proximité de Dieu dont Jésus(a.s.) a profité en 
sa qualité de Prophète. 

Croyances juive et chrétienne sur Jésus(a.s.) 
Le verset suivant est souvent cité par les défenseurs de 

l’ascension physique de Jésus(a.s.) et de sa descente des Cieux. 

βÎ)uρ ô⎯ÏiΒ È≅÷δr& É=≈tGÅ3ø9$# ωÎ) ¨⎦s⎞ÏΒ÷σã‹s9 ⎯ÏμÎ/ Ÿ≅ö6s% ⎯ÏμÏ?öθtΒ ( tΠöθtƒuρ Ïπyϑ≈uŠÉ)ø9$# ãβθä3tƒ öΝÍκön=tã #Y‰‹Íκy− ∩∪ 

« Il n’y aura personne, parmi les gens du Livre, qui n’aura 
pas foi en lui [ou en cela] avant sa mort. Et au Jour de la 
Résurrection, il sera témoin contre eux. » (Le Saint Coran, 
chapitre 4 verset 160) 
En effet, d’aucuns pensent que ce verset se réfère à un temps 

futur, très éloigné par rapport à la crucifixion, où tous les juifs 
sur terre croiront en Jésus(a.s) en fin de compte et l’accepteront 
en tant que véritable Prophète de Dieu. Ces personnes disent 
aussi que cet événement aura lieu durant sa vie. Ils déduisent 
cette idée de l’expression قبل موته (qabla mawtihi) « avant sa 
mort ». Étant donné que les juifs ne l’ont pas encore agréé, 
certains musulmans en concluent que Jésus(a.s.) doit toujours 
être en vie. 

Une autre interprétation populaire de l’expression 
susmentionnée est que « avant sa mort » a trait à tout suivant 
de la religion juive. Cette fois, c’est chaque juif qui, juste avant 
sa mort, va croire en Jésus(a.s.). Cela est une revendication qui 
ne peut être vérifiée que par Allāh. Il faut dire que ces deux 
hypothèses présentent de gros problèmes qui restent non 
résolus. 

Nous proposons une solution tout à fait différente. 
L’important est de comprendre à qui s’appliquent les deux 
locutions dans « n’aura pas foi en lui » et dans « sa mort ». 

Dans les versets précédents on parle de la tentative des juifs 
de tuer Jésus(a.s.) par un moyen ou un autre. Rappelez-vous 
qu’il est dit au début du verset 158 : Et qu’ils ont dit : « Nous 
avons en vérité tué le Messie, Jésus, fils de Marie, le Messager 
d’Allāh ». Il est dit dans le même verset : «… et ceux qui ne 
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s’accordent pas là-dessus [c’est-à-dire la mort de Jésus] sont 
assurément dans le doute à ce sujet [sa mort sur la croix] ; ils 
n’en ont [à propos de la mort de Jésus] aucune connaissance 
sûre, mais ils ne font que poursuivre une conjecture ; et ils ne 
l’ont certainement pas tué. » Du début à la fin le thème évoqué 
est toujours la mort de Jésus(a.s.). Ainsi donc, nous pensons que 
le verset en question se lit ainsi : 

« Il n’y aura personne, parmi les gens du Livre, qui n’aura pas 
foi en cela [la mort de Jésus sur la croix] avant sa mort [le décès 
de toute personne parmi les gens du Livre]. Et au Jour de la 
Résurrection, il (c’est-à-dire Jésus) sera témoin contre eux. » (Le 
Saint Coran, chapitre 4 verset 160) 

Cette explication est la plus plausible ; Allah affirme que tout 
juif ou chrétien croira, avant sa mort, que Jésus(a.s.) a été tué 
sur la croix, une croyance qui fait partie de leur foi. L’on n’y 
trouve rien à y redire. 

Si l’on refuse cette interprétation logique et historiquement 
correcte il faudra alors s’attendre à voir le scénario suivant le 
jour de la résurrection : 

 Allah prononce Son jugement contre les juifs de 
l’époque de Jésus. Ils sont condamnés à l’enfer pour 
avoir tenté d’assassiner leur Messie. 

 La riposte des juifs : « Mais comment ! ? Il était un 
faux messie ! N’est-ce pas Toi Qui avais révélé dans la 
Torah que : « Mais le prophète qui aura l’audace de 
dire en mon nom une parole que je ne lui aurai point 
commandé de dire, ou qui parlera au nom d’autres 
dieux, ce prophète-là sera puni de mort. »8 Or, nous 
avons placé Jésus(a.s.) sur la croix et l’y avons vu 
mourir. Cela prouve qu’il est un faux prophète ! » 

 Allah les informera qu’Il avait, en fait, donné le visage 
de Jésus(a.s.) à quelqu’un d’autre et que c’est cette 
deuxième personne qu’ils ont crucifiée. 

 Les juifs alors de s’exclamer : « Mais cela veut dire que 
Tu nous as trompés ! Nous sommes donc les victimes 
de Ta tromperie ! » 

 Allah ne pourra par conséquent pas les punir. 
                                                           
8 Deutéronome chapitre 18 verset 20 
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Voilà la conclusion logique d’une interprétation ubuesque. 
Dieu n’a jamais trompé quiconque et qui pense le contraire est 
coupable d’un grave péché envers Sa Sainteté. 
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Jésus(a.s.) : un messager envoyé 
exclusivement aux Enfants d’Israël 

Nombreux sont les musulmans aujourd’hui qui croient que 
Jésus(a.s.), Prophète suscité aux enfants d’Israël, sera à nouveau 
envoyé pour l’Ummah (la nation de l’Islam) afin qu’il juge leurs 
différends à la lumière du Noble Coran. S’il devait avoir cette 
tâche Allah ne manquerait pas de le spécifier dans les pages de 
Son Livre. Or, nous lisons ceci : 

»ωθ ß™ u‘ uρ 4’n< Î) û© Í_t/ Ÿ≅ƒÏ™ℜuó  Î) 

« Et il sera un messager aux Enfants d’Israël… » (Le Saint 
Coran, chapitre 3, verset 50) 

çμ≈ oΨ÷s?#u™uρ Ÿ≅ŠÅgΥ M} $# ÏμŠÏù “ W‰èδ Ö‘θçΡuρ 

« …et nous lui avons donné l’Évangile dans lequel il y a 
direction et lumière… » (Le Saint Coran, chapitre 5, verset 
47) 

ö/ä3ós u‹ø9 uρ ã≅÷δ r& È≅ŠÅgΥ M} $# !$yϑÎ/ tΑt“Ρr& ª!$# ÏμŠÏù 

« Et que le peuple de l’Évangile juge d’après ce qu’Allah y a 
révélé… » (Le Saint Coran, chapitre 5, verset 48) 

Récapitulatif : 
1. Jésus(a.s.) est un messager pour les Enfants d’Israël. Il 

n’est nulle part spécifié qu’il l’est aussi pour les 
musulmans. 

2. Allah lui a donné l’Evangile. 
3. Le peuple de l’Évangile doit juger d’après ce qu’il 

contient. Étant donné que Jésus(a.s.) est du peuple de 
l’Evangile il ne pourra juger d’après ce que contient le 
Coran. 
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D’où vient la croyance que Jésus(a.s.) est 
vivant au ciel ? 

À la lumière de tout ce qui vient d’être dit, il est plus 
qu’évident que ni le Coran, ni les Hadiths authentiques, 
n’évoquent une quelconque ascension physique de Jésus(a.s.). 
D’ailleurs les lois naturelles divines ne le permettent pas. Face 
à ce constat, on a le droit de s’interroger sur l’origine de cette 
croyance populaire que ne cessent, d’ailleurs, d’entretenir les 
adversaires de la communauté Ahmadiyya. 

Notre opinion est que, face à une multitude de mentions du 
second avènement de Jésus(a.s.) dans les hadiths ainsi que la 
croyance chrétienne à ce propos et l’évocation de sa 
Raf‘ (ascension) présente dans deux versets du Coran, les 
exégètes musulmans du Moyen-Âge ont dû conclure que 
Jésus(a.s.) doit être toujours vivant au ciel. 

D’ailleurs face à des difficultés d’interprétation, ces exégètes 
et oulémas du passé puisaient souvent dans les légendes 
colportées dans les traditions juives et chrétiennes pour 
combler leur ignorance. 

La Communauté Islamique Ahmadiyya croit, quant à elle, que 
les prophéties du Saint Prophète Muhammad(s.a.w.) sur la 
renaissance de l’Islam promises par l’entremise d’un Messie et 
du Mahdi sont vraies, mais qu’il est nécessaire de les étudier 
dans leur ensemble pour en comprendre la signification. 
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Le retour de Jésus(a.s.) et l’avènement du 
Mahdi 

Le Saint Prophète Muhammad(s.a.w.) avait prophétisé la venue 
d’une personne qu’il a dénommée alternativement « Jésus », 
« Jésus, fils de Marie » et « le Messie, fils de Marie » qui viendra 
sauver le monde de la dévastation causée par le Dajjal 
(l’Antéchrist). Dans leur grande majorité, les musulmans 
d’aujourd’hui identifient ce Messie promis comme étant 
Jésus(a.s.), le Messie des Enfants d’Israël, né plus de 2000 ans 
de cela. 

Mais s’agit-il réellement du même Messie ? 
En effet, une inspection plus approfondie des paroles du 

Saint Prophète Muhammad(s.a.w.) révèlera qu’il avait en fait 
décrit deux personnages distincts sous une désignation 
identique. 

Voici à titre d’exemple un hadith où le Saint Prophète 
Muhammad(s.a.w.) parle du Jésus(a.s.) d’il y a deux millénaires. 
Dans le Sahih Al-Bukhari – le livre considéré le plus 
authentique après le Saint Coran – nous lisons dans le chapitre 
intitulé « Le Livre Des Prophètes », dans l’hadith numéro 3255 
qui a trait au voyage spirituel du Prophète(s.a.w.), durant lequel il 
vit des Prophètes au ciel : 

ْعن َابن عمر َ َ ُ ِ َرضي الله عنـهما قال ْ َ َ ُ َْ َُّ َ ِ َقال النَّبي صلى الله عليه وسلم َ َّ َّ ََّ َ ِ ْ ََُ َ ُّ ِ َ ُرأيَت َ ْ َعيسى َ َوموسى ِ ُ 
َوإبـراهيم َِ َعيسى َََّفأما َِْ ِفأحمر جعد عريض الصدر ِ ْ ٌَّ ُ ِْ َ ْ َ ُ َ َّ وأمَاََ َموسى َ ْآدم جسيم سبط كأنه من فَ ُ َ َِ ُِ ََّْ َ ٌ ٌ ُ َ
ِرجال َ ِّالزط ِ ُّ 

Ibn ‘Umar rapporte que le Prophète, que la paix et les 
bénédictions d’Allah soient sur lui, dit : « J’ai vu Jésus, 
Moïse et Abraham. Jésus était de teint rosé, aux cheveux 
bouclés, et à la poitrine large. Quant à Moïse, il était de teint 
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brun et imposant, aux cheveux lisses, et en cela il 
ressemblait aux hommes d’Al-Zutt. » 
Le « Jésus » évoqué ici était évidemment Jésus(a.s.) le fils de 

Marie, envoyé aux Enfants d’Israël. Dans un nombre 
considérable de hadiths, le Prophète(s.a.w.) donne cette 
description du Messie Jésus né plus de deux mille ans de cela. 

Mais il existe une deuxième description d’un homme appelé 
« Jésus, fils de Marie » qui apparaît, elle aussi, dans un nombre 
important de hadiths prophétisant la venue d’un Messie à une 
époque future où apparaîtra l’Antéchrist. 

En voici un exemple tiré cette fois du Sahih Muslim Kitab-Ul-
΄Iman, hadith numéro 169/247 : 

َقال َعبد الله بن عمر َ َ ُُ َْ َِّْ ُقال رسول ُ َُ َ َالله صلى الله عليه وسلم أَ َ َّ َّ َّ ََّ َ ِ ِْ ََُ ِراني الليـلة فيَ َِ َ َّْ َالمنام عند َ ِْ ِ َ َ َِْالكعبة ْ َ ْ 
ِفإذا رجل آدم كأحسن ما تـرى من أدُم الرجال َ ْ َ ُِّ َِْ ِ َ َِ ْ َ َ ُ َ ٌ َ َ ُُتضرب لمته بين منكبـيه رجل الشعر يـقطر َِ ْ َ َ َ َِ ِْ َّ ُ ِ َِ ِ ِْ ُْ َ ْ ُ َّ ُ ْ َ 
َرأسه ماء واضعا يديه على منكبي رجلين وهو َُ َ َِ ْ ََ َُ َ َ َ َُ َْ ِ ِْ ْ َُ ً ِ ً َبـيـنـ ْ ُهما يطوفَْ ُ َ َ ِبالبـيت ُ َْْ ُفـقلت من هذا فـقالوا ِ َ َُ ََ َ ُْ َ ْ 

ََالمسيح ابن مريم ْ َُ ُ َْ ِ ًورأيَت وراءه رجلا ْ ُ َ َ ََُ َ َُ ًجعدا ْ ْ ًقططا َ َ ََأعَور َ ِعين اليمنى كأشبه من رأيَت من النَّاس ْ ْ ْ َ َ ْ ُِ ُِ ْ َ ْ َ َ َ ْ ِ ْ َ 
ٍبابن قطن َِ َ ْ َواضعا يديه على منكبي رجلين ي ِ ُ َ َِ ْ ََ ََ َْ ِ ِْ ْ َ ً ِ ُطوفَ ِبالبـيت ُ َْْ َفـقلت من هذا قالوا هذا ِ ََ َ ُُ َ َْ َ ْ ُالمسيح  ُ ِ َ ْ
ُالدجال َّ َّ 

‘Abdullah ibn ‘Umar rapporte que le Messager d’Allah dit : 
« Je me suis vu en rêve auprès de la Ka’bah hier soir, et j’y 
ai vu un homme au teint basané – le meilleur que l’on 
puisse voir parmi les hommes de ce teint – et aux cheveux 
lisses descendant jusqu’aux lobes de ses oreilles et il s’était 
peigné les cheveux, et de l’eau en ruisselait ; et il faisait le 
Tawaf (la circumambulation) autour de la Ka’bah tout en 
s’appuyant sur les épaules de deux hommes. Je demandai : 
« Qui est cet homme ? » Quelqu’un me répondit : « Le Messie, 
fils de Marie. » Puis j’aperçus derrière lui un autre homme 
aux cheveux touffus, et borgne de l’œil droit ; et j’ai vu qu’il 
ressemblait le plus à Ibn Qatan. Il faisait le Tawaf autour de 
la Ka’bah tout en s’appuyant sur les épaules de deux 
hommes. Je demandai : « Qui est-ce ? » L’on me répondit : 
« Al-Masih Al-Dajjal (Messie Antéchrist) » 
Ce deuxième Messie avait donc le teint basané et les cheveux 

raides, alors que le premier Messie avait le teint rosé et les 
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cheveux bouclés. Par conséquent, nous avons la certitude qu’il 
ne peut s’agir de la même personne. 

Pourquoi alors le Prophète(s.a.w.) avait-il appelé ces deux 
personnages distincts « Messie, fils de Marie » ? Leurs 
différences physiques mises à part, y avaient-il entre eux assez 
de points communs justifiant l’usage par le Saint Prophète de 
cette homonymie ? 
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Dix-huit points de ressemblance entre les 
deux Messies 

Un seul homme de teint basané et aux cheveux raides a juré 
au Nom d’Allah qu’il a été envoyé en tant que Messie pour 
contrer le mal de l’Antéchrist : il s’agit de Mirza Ghulam Ahmad, 
le Messie Promis et l’Imam al-Mahdi(a.s.). Voyons à présent les 
ressemblances entre ce dernier et Jésus(a.s.) : 

La première similitude entre le Messie de la dispensation de 
Moïse et celle de Muhammad (paix soit sur eux) est la 
prédiction de leur avènement. En Islam, il y a eu des milliers de 
saints, mais aucun d’entre eux n’était venu en tant que 
réformateur « promis ». 

La seconde similitude est la perte d’autonomie et de pouvoir 
politique de leur peuple respectif. Les musulmans de l’Inde, 
pays d’appartenance de Mirza Ghulam Ahmad(a.s.) étaient sous 
la domination des Britanniques, comme les juifs l’étaient à 
l’époque de Jésus, sous l’Empire romain. 

La troisième similitude est que, au moment de l’avènement du 
premier Messie, les juifs étaient divisés en plusieurs sectes et, 
par conséquent, avaient besoin d’un arbitre pour juger de leurs 
différends. De la même façon les musulmans, à l’avènement du 
Messie de l’Islam, étaient divisés en plusieurs sectes au sein 
des sunnites, chiites et soufis. 

Le quatrième point est que le Messie mosaïque n’a pas été 
commandé de mener des guerres pour la religion. De la même 
manière, le Messie de l’Islam n’a pas reçu l’ordre de combattre. 
Jésus(a.s.) avait prédit que celui qui vivra par l’épée mourra par 
l’épée ; par conséquent, dès que les nations chrétiennes se sont 
mises à user de la violence, ils ont commencé à perdre leur foi, 
tant et si bien qu’aujourd’hui, la sainteté, la chasteté et 
l’indifférence au monde matériel sont en net déclin parmi les 
chrétiens. Les musulmans qui font la même erreur aujourd’hui 
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subissent défaite après défaite, car ils ont désobéi aux 
commandements de leur Imam, c’est-à-dire l’Imam Al-Mahdi. 

Le cinquième point à considérer est que durant le ministère 
du premier Messie, les chefs religieux des juifs étaient devenus 
moralement corrompus. De même, les Imams, Cheikhs et 
Mollahs du peuple du Messie Promis de l’Islam sont corrompus 
et avides d’argent et de pouvoir. 

Le sixième point de ressemblance est que Jésus(a.s.) est 
apparu durant le règne de César, grand empereur. Le Messie 
Promis de l’Islam, quant à lui, a vécu sous le règne de la plus 
grande impératrice européenne de tous les temps : la Reine 
Victoria. 

Le septième point à cet égard est que la foi chrétienne a 
finalement réussi à l’emporter sur les Romains et les autres 
Européens en quelques siècles. De même, le message du Messie 
Promis de l’Islam a fait des percées chez les Européens et cette 
similitude se renforce de plus en plus avec le temps. 

Une autre caractéristique de Jésus(a.s.) est qu’une étoile était 
apparue pour marquer son avènement. Cette caractéristique 
est également présente pour le Messie Promis de l’Islam, par 
une grande chute de comètes, un signe prédit par Jésus(a.s.) lui-
même (Matthieu, 24 : 29). 

La neuvième caractéristique de Jésus(a.s.) est l’éclipse solaire 
qui eut lieu lorsqu’il fut rejeté par son peuple et mis sur la croix. 
Lorsque les gens rejetèrent l’appel du Messie Promis et l’Imam 
al-Mahdi, Dieu manifesta le signe de Son soutien non 
seulement au moyen de l’éclipse du soleil, mais aussi celle de la 
lune. Ces deux signes sont survenus durant le mois du 
Ramadan. Ces deux éclipses sont d’ailleurs prédites dans les 
Evangiles (Matthieu 24 : 29), ainsi que dans le Saint Coran 
(premiers versets du chapitre 75). Cette prédiction est 
également mentionnée dans le Dar Qutni, un livre authentique 
des énonciations du Saint Prophète, paix et bénédictions 
d’Allah soient sur lui. 

La dixième caractéristique partagée est l’apparition de 
l’épidémie de la peste. En raison de la persécution par les juifs, 
la peste s’était répandue au temps de Jésus(a.s.) et pour la même 
raison, elle s’est propagée à l’époque du Messie Promis de 
l’Islam. 
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La onzième caractéristique commune aux deux Messies est 
que les théologiens ont fait tout ce qui était en leur pouvoir 
pour dénoncer Jésus(a.s.) et l’ont accusé de faux crimes en 
espérant qu’il serait condamné à mort. Le Messie Promis de 
l’Islam fut lui aussi dénoncé, puis accusé faussement de 
meurtre. Des efforts furent menés par les Mollahs pour faire 
croire au gouvernement britannique qu’il complotait une 
rébellion contre leur autorité : les rabbins, à l’époque de Jésus, 
avaient porté contre lui une accusation similaire. 

Le douzième point est qu’un voleur avait été crucifié avec 
Jésus(a.s.). Or, le jour même où le Messie Promis a été acquitté 
de la fausse accusation de meurtre, un chrétien a été porté 
devant le même magistrat. L’accusé était membre de l’Armée du 
Salut et avait détourné de l’argent. Contrairement au voleur 
crucifié, il fut condamné à trois mois d’emprisonnement, car la 
justice britannique était beaucoup plus clémente que la justice 
romaine. 

La treizième ressemblance entre le Messie des juifs et celui de 
l’Islam, est que lorsque Jésus(a.s.) fut amené devant le 
gouverneur Pilate, celui-ci déclara qu’il ne décelait aucun mal 
en lui. De même, le capitaine Douglas – le magistrat qui 
instruisait le procès intenté contre le Messie de l’Islam – disait 
qu’il ne voyait en lui qu’innocence. 

La quatorzième ressemblance est que puisque Jésus(a.s.) 
n’avait pas de père, il n’était Israélite que par sa mère. Il était le 
dernier Prophète et Messie pour les Enfants d’Israël. Il est né 
dans le quatorzième siècle après Moïse(a.s.). De la même façon le 
Messie Promis était de descendance ismaélite qu’à travers sa 
mère et a été suscité durant le quatorzième siècle de l’Islam en 
tant que Messie des musulmans. 

La quinzième caractéristique est qu’à l’apparition de Jésus(a.s.), 
de grands progrès avaient lieu dans la civilisation de l’Homme. 
Des routes modernes ont commencé à être construites par les 
Romains ; un système efficace de défense militaire avait vu le 
jour et des améliorations très nombreuses avaient été faites 
dans l’organisation et la formation des armées. Les moyens de 
déplacement avaient été considérablement améliorés et pour 
assurer le confort des voyageurs les auberges et maisons de 
repos se sont généralisés. Aussi, le pouvoir judiciaire avait-il été 
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réformé. De même, on a pu constater des progrès et des 
développements technologiques considérables au temps du 
Messie Promis de l’Islam dans tous ces domaines, en particulier 
l’invention de la locomotive, des routes asphaltées, dans 
l’organisation des armées et des forces terrestres et navales, etc. 

La seizième similarité entre Jésus et le Messie de l’Islam est 
leur naissance singulière. Jésus, étant né sans père, a été 
comparé à Adam. De même, la naissance du Messie Promis 
était également singulière, car une sœur jumelle l’avait précédé. 
Par ailleurs, dans certaines révélations, Dieu l’appela « Adam ». 

La dix-septième ressemblance entre les deux Messies, est 
qu’ils ont tous les deux prêché en Inde. 

La dix-huitième ressemblance est que Jésus(a.s.) n’utilisait pas 
quotidiennement l’hébreu – la langue de la Torah – mais avait 
recours à un dialecte de l’araméen comportant des termes 
persans, grecs et latins, et fortement influencé par l’hébreu. De 
même, le Messie Promis ne s’exprimait pas au quotidien en 
arabe – la langue du Coran – mais utilisait l’ourdou, langue 
comportant des termes persans, grecs, et anglais, et fortement 
influencé par l’arabe. 

Il ne peut, bien entendu, y avoir une parfaite correspondance 
entre les deux Messies en toute chose, car ils ont eu, ne 
l’oublions pas, des missions assez différentes à accomplir. 
Néanmoins, leurs ressemblances sont si nombreuses et 
frappantes que le deuxième a reçu, du Prophète 
Muhammad(s.a.w.), la même épithète que le premier. 
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Conclusion : le Messie est déjà là 

Mirza Ghulam Ahmad(a.s.), le Messie Promis et Imam Al-Mahdi, 
affirme : 

« Il n’y a pas eu de Prophète que l’on n’ait pas raillé. Cette 
tradition devait se perpétuer, et on se devait de railler le 
Messie Promis. Dieu déclare dans le Saint Coran : « Hélas 
pour l’humanité ! Aucun Messager ne vient à eux sans qu’ils 
ne se moquent de lui. »9 Il est donc un signe de Dieu que 
tout Prophète soit raillé. Or, qui voudra se moquer de celui 
qui descend physiquement du ciel accompagné d’anges ? La 
descente du Messie promis des cieux n’est qu’un concept 
mensonger. Rappelez-vous que personne ne descendra du 
ciel. Nos adversaires, qui sont encore vivants aujourd’hui, 
mourront tous mais aucun ne verra Jésus Fils de Marie 
descendre du ciel. Leurs enfants aussi mourront, sans 
qu’aucun d’entre eux ne voit Jésus Fils de Marie descendre 
du ciel. Puis mourront ceux de la troisième génération, mais 
eux non plus ne verront pas Jésus Fils de Marie descendre 
du ciel. C’est-là que Dieu frappera leur cœur de désarroi : ils 
constateront que la suprématie de la Croix est révolue, que 
le monde a changé, mais Jésus Fils de Marie n’est toujours 
pas descendu du ciel. Et les sages répudieront cette 
croyance. 

Trois siècles ne se seront pas écoulés depuis ce jour, que 
tous ceux qui attendent Jésus Fils de Marie, musulmans ou 
chrétiens, seront au comble du désespoir et renonceront à 
cette chimère. Et sur Terre, il y aura une seule religion et un 
seul guide. Moi je ne suis que le semeur qui a mis la 
semence en terre ; celle-ci germera et fleurira, et personne 
ne pourra l’arrêter. » 
(Tadhkirat-ush-Shahadatayn, Ruhani Khaza'in, vol. 20, p. 67) 

                                                           
9 Le Saint Coran, chapitre 36, verset 31 
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Association Musulmane 
Ahmadiyya de France (AMAF)     
Adresse : 
50-54 rue Louis & Gérald 
Donzelle 
95390 Saint Prix 
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www.ahmadiyya.fr 
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Bait-us-Salam 
Brusselstraat 445 
1700 Sint-Ulriks-Kapelle 
Site sur internet: 
www.ahmadiyya.be 

Au Burkina-Faso : 
Association Islamique 
Ahmadiyya 
01 BP 4898 
Ouagadougou 01 
Burkina Faso 
Site sur internet: 
www.riabf.org 

En Côte D’Ivoire : 
Mission Islamique Ahmadiyya 
03 BP 416 Adjame 
Abidjan 03 
Côte D’Ivoire 

En R.D.C : 
Association Musulmane 
Ahmadiyya 
BP 13856 
Kinshasa 
République 
Démocratique du Congo 

Au Bénin : 
Association Musulmane 
Ahmadiyya 
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Porto Novo 

Bénin

A l’Ile-Maurice : 
Ahmadiyya Muslim 
Association  
Mauritius 
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Ile Maurice 
Site sur internet : 
www.ahmadiyya.mu 

Au Sénégal : 
BP 16337 
Fann Dakar 

Sénégal 

Au Mali : 
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Bamako 
Mali 

Au Niger : 
BP 11228 
Niamey 
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